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GRAND RESTAURANT OE LA MON~AIE 
Rue Léopold, 7, 9, 11, 13, 15 
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GRANDE SALLE ET SALONS 
POUR FËTES ET BANQUETS 

CONCERT SYMPHONIQUE toua les soirs 

TAVERNE ROYAIJE 
Galerie du Roi • rue d' Arenberg 

•··········• BRUXELLES ........... . ---CAFE-RESTAURANT de premier ordre 

THê-CONC.EKT TOUS Lts JOURS d• .> 112 • o 112 H. 

LE DIMANCHE SOIR DINER-CONCERT 

··················· ........ ································· ..................................................... ........................ . . . : 

FILE 
,. 

ALON 
• 

de~[ 
TOUT PHI 

.. 
' ORDR 

St • ~ 
111 ;al 

~ sptt 

s" r; 

.............. : ......................................................................................................... · ............. . 
-- Les deux meilleurs hôtels--restaurants de Bruxelle 

LE MÉTROPOLE LE MAJESTIC 
PLACE DE BROUCKËRE 

Splendide salle pour noces et banquets 

PORTE DE NAMUR 

Salle de restaurant au premier étage 
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GEORGES LEROY 
Quand une associaûon es~ puissante, remuante, ac

tive, c'est généralement qu'elle a eu la bonne fortune 
de trouver l'homme, l'animateur qm a su grouper e1 
coordonner les bonnes volontés éparses, c'est qu'elle 
s'est donné un tyran. Le tyran, le bon tyran du Tou
ring Club, qui est sans doute la plus puissante des 
associaüons de Belgique, puisqu'elle compte 112,000 
membres, c'est Georges Leroy, son vice-président et 
le rédacteur en chef de son bulleûn. 

Sans compter le Roi Albert - qui est assez conllll 
pour se passer de qualificatif complémentaire, en 
attendant le noble sobriquet que lui chO.:sira l'His
toite, parmi tous ceux que l'admiration des peuples 
lui conféra pendant la guerre - il y a pas mal de 
Leroy cl Bruxelles. Il y a, notamment, Le Roy Gré
goire, autocrate de !'Hulskamp et du Musée Wiertz, 
prince des poètes et c"fief de la ;eunesse; il y a Leroy 
Touring Club, général en chef des touristes de Bel
gique ... 

Il parait qi+'il est aussi avocat, avocat ayant gagné 
beautoup de procès, avocat jouissant au barreau 
it'une siluaûon considérable. Mais i1 y a beaucoup 
d'avocats à Brr.:xeU<1s: il n'y a qu'un général des tou
ristes et Leroy passera sûrement à la postérité bru
xell<Xse sous ce qualificatif qui en vaut bien un autre: 
Leroy u Touring-Club. ,. 

Le domaine du Touring Club est 11aste, c'est un 
véritable empire; Mtre Leroy s'y est taillé une pro-
11ince qui est bien il lui, une province dont il a fait 
son royaume, c'est le Bulletin. Avant Leroy, te Bul
lelin du Touriog-Club n'était qu'un bullet:n; mainte
nant c'est une véritable revue,abondante,variée,bour
rée de renseignements et de faits, le modèle des revues 
tourisûques. Tout le monde y a collaboré: pas un écri-

vain, pas un homme célèbre de Belgique ni d'ailleurs 
qui, de gré ou de force, n'ait été emtmgadéparcedia· 
ble de Leroy dans l'équipe chargée d' expUquer aux 
Belges les beautés de la Belgique et de toute la pla
néte. On résiste il la plupart des directeurs de revue: 
on ne résiste pas à Leroy. Long comme un jour sans 
pcun, maigre comme un cent de clous, tout en ;ambes, 
il a vite fait de rattraper un fuyard,de l'agripper, de 
lui extraire une vague promesse ·d'art:cle. Dès lors, 
le fuyard est perdu. Rien à faire. Leroy le harcèlera,. 
le relancera jusqu'il ce qu'il s'exécute. 

La façon dont Leroy a eu Mgr Mercier lui-même 
mérite de devenir légendaire. li était allé voir le 
cardinal pour tout autre chose. Mais Monseigneur 
revenait €$'Amérique. Avec le grand voyageur qu'est 
Georges Leroy,il parla naiurell~ment de son voyage. 
u Ah! Monseigneur, glissa soudain Leroy, vous de
vriez donner à notre bulletin une impression d' Amé· 
rique: cela passionnerait tous les Belges u. 

Monseigneur commis l'imprudence de ne pas dire 
non tout de suite. 

Dès lors,11 n'y eut ni mandement, ni retraite, nt ca
rème, ni affaire pressante qui tint: ilfallut que l'ar
chevêque exécutât la demi promesse qu'il avait faite. 
C'est ainsi que les lecteurs du Bulletin eurem de la 
prose.archiépiscopale il leur usage.Soyez assurés que 
si le Saint·Père comm~ttait l'imprudence de recevoir 
Georges Leroy, celui·ci lui. arracherait une interview, 
sur le voyage de Saint-Pierre au Quirinal, sur les 
fontaines de Rome, ou sur la route du Paradis. 

l1t 
Mais Georges Leroy,rédacteur en chef du Bulletin 

du Touring-Club, ne se contente pas d'extorquer de 
la prose aux plus illustres,comme aux plus modestes 

~· itl...teata ,..., ... 
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de ses cont.mporams, il opère lru-mémt. Comme 
cet orgarusateur de voyages voyage beaucoup. ce 
qui est asse: paradoxal, Il lui arrive asse: souven1 
de racorJer ce qu 11 a vu. Il écnt ô un style un peu 
pressé qui a quelque/ois excité l'humeur tatillonne 
de no/ri• f'ron. C'est lm qui est /'auteur de cette for
mule lapida.re destinée d réveiller le ûle des rccru
Uurs du Touring-(.;lub. cc Fait:s-nous un membre»! 
5on hr1>me :le propagar.d.~te l'a por/01~ un peu 
J1Jrt. témoin le 1our où pour peindre l'empressement 
des nou1•eaux adhérents du Touring-Club, il écrivit 
rtttc phrase: 

" Et lè:. membres nouveaux continuent à s'en· 
gouffrer sous le porche du n lJ de la rue du Con
grès, tout comme I~ /nait •me longue colonnt de 
chcmlles proœssionnam•s allant, en d~pit dt' tous 
les obSlacles,là o ·, leur instinct les appelle ••· 

Mais quoi! tout le monde ne peut pas écnre 
comme Rirarol CJU s.mder Pierran. Mettez que 
Georges Leroy • 1 ~ )'I de l'homme d'action· En 
tout cas, s 'ri n'tiit t.'lé dce-présidtnJ du Touring
Club et rédattcur t'n chef du Bullet.n, il cat fOJt un 
incomparable report.r. 1\'ul ne possMe au méme 
d1•gré que lu-, li talrnl de se faire ouvrir les portes 
l1•s mieux wrroutllées ou, dans une cérémonie inlé· 
,,,.sur:ta, lfr s'emparer des places interdites, celles 
d'où l'on vo.t qnclque chose. 

Il frappe et, quand la porte est entr'ouvcrte. il 
/mil toujours par entrer, grau d une aimable in
s..stJnce ou en prenant 11n lon de ferme autorité qui 
d onter.aru:c l'rr;ttrlocuteur. 

Vans le cortegc de la triomphale rentr~e du roi 
Albert t't de ses troupes. rn novembre I9t8. 11ous 
pensa bien que G. Leroy avait pris place. Mais 
1•uus aoyc; peut-étre qu'il éta>t avec les pauvres 
111u1nali~les,qu on a1•ait relégués en 1•01ture,ll la suite 
1\'on. G· Leroy. un appareil photographique en 
l?o11do11i/le1e, marchait immédiatement derrière le 
rm et de l'état-ma;or et personne ne /'a inquiété. 

Q11an.:I Leroy doit se rlndre d un burt'au où un 
nombreux public fait la queue patiemment - un 
bureau 1frs puss ports, par exemple! - il va droit 
d la tNc et il tend ra carte de presse, llne carte de 
vmte, un papier quelconque, l>Linc pcut-étre. E.t il 
.:11 tr~s ~ëneusemtnl: senue public I 

C· t 11 pa(<t. 
tl fVJ5Stra partout où pourra l'app<ler l'inJérft du 

Buller:n du Tounng-Club. du publie en général. ou 
cc Tru de sa pas on ne/le curiosité. 

li passera .. il la postfrité ! 
LES TROIS M OUSTIQUAIRES. 

ifll/IA~-ar.. 

BAIN ROMAIN 
SAVON DE TOlLETTE 

POUR EPIDERMES SENSIBLES 
lUOUltlU l(YU ruau S. .. fllUT 

feue Augusta Victoria 
\I. J,in1e, 

C el31I un utage ant lt'n - il JICl'l>l~le .. ncore , bPz q~l
qut> lru1he11 peu1•lf9 - de d4'po~r de, nHes auprè>. du 
mort, dans la dtm•ure dn111ere ou lu •1lns l'a\·aienl 
mené. Ln l'~llt pain enr le trip!• ccrrueit d~ une. J'~bo'ne 
et Je chên~ •HC Jl<lUrprt>. or tl arg<nt - ou on wus 
a d jama1> cnlnmc<, 11°<>1 donc puml deplacé. li n'est 
p<>S une cunlla\rnllun au reoped trad111onndlcmenl d~ 
l!u1> cauaHes, uu 11 <'lllre un peu de sup•r•lltion certes, 
mai:. ;ium un tU1hll1tnt rt>pecl~~le: ului que la harne, 
lüt~lle la plu' 1us11hfr, Jo11 Jé,~rmer Je\ant t'1mpu1s
sance. 

\cr.:• l\Cl tu un h1tn bel e:iltrremenl, madame. Certe,,, 
ce c;core de ctrtmome ;.a11;fa11 moins Je principal in~ 
re»é, d~lnr de \11nllell><> prè<;ccup3h~o •• que IH >Ur-
1i\a11b. I::t, comme Ioule> les ex1-ttnu., huw11n« abou111-
><?11t a Ulhl c~r cnoome de ce genre, a\cc plus ou mo1ni de 
wu:<1quc, Il< auwup ou ph du lout de gcncraux, 11 l aur111 
là un n1uic11 de rnm[JJraison t•111rc le$ hu1uains ainsi r~ 
dml~ b un 111~111e l'.0111111u 11 apprêciaH•ur : l'ordunnàleur dv 
la pompe luni'btij, 

\ uc pJr .-, et 111q1Jr, \Oil• c11>tente a 1111 aboutis~m•nl 
mag111ltquc. l<i pau\1.:a lemm~ d'.\tuleune, de Louvain. 
de Tanunes, qu on jeta pèlt-mèle >Ur Io. ndurec• de 
luun- mans tl dt trurs hl., 001 tu ur•e !10 na1mrnl ba
m11iaote. 

\'ou> &\tL lro1s cucue1ls. Elle5 o'eurrnt pu mfme un 
<b11f~n • .\h ! \Oire r•alne >i enleod au 1eu du cercuc1l : 
Ge-mania, 1.tmranle de cercuuh, b'ot montrtt gênè
ruuw a 'otrc cndro11. 

Par de>Jua le m11<hé. quand les pau>res ILmmes bel
ges n\·ur.nt 11wu11• pa, troi> ;;oullc> d'eau bémle ~ur leurs 
rtslt> 11111 •arrca, \uus a•ez eu le regal tl'un Hrmon du 
pa>kur llriauder. 1..e Bo:.suet pnl pour lexie de wa ora1· 
son luud11e: 11 ~)U hdele ju,4u'11u boui, el te ~1gneu!" 
•ous ré<:om1••n~<·1 •· • c;•.,1 un JU>qu'auboultste que ce 
prcdic;it< u1 • 

liais tout cela cil l.cl et bon. \' ous voit~ morte, ma
d~rne, morltl au·-i bien qw te. pauHt> ftmme>. murie 
sous le marbre de l'ot>dam, morte comme eU.-s l'cla1cnt 
dans ta lcr r., gla1~" de Io patnt, ou leur> os atlttura1cnl. 
Et ,·01IA un dessin >Upph·mcntairt pour la danse macebrt 
que contc\&llnt •• \Olontiers lt• moi<n à~e el l'.\11~ 
magne. ~an1 injurier en \0113 uoe lètMDC, une ,jeille 
femme - qui. 1prèJ loUI. cùl ptul-<'.!lr~ comme ~OD:.e el 
comme nitre du 10qu1ttud~.. 1n1u•1Jl1tts - QD ~ul 
dire que la grande .\J\e~u~ remet l\CC sa lauh b1m 
de' cbosro au f'omt, 

Ce n'c~it rcul~tre ras la p~ine de rê•er de mater le 
francr 1111pu1hqur. do corriger I• 8dg1que, pour 11!.ou· 
tir â r•• neant qui, dan< Lrai. cc1 cuc1ts ou snns cercueil 
du tout, c~I ln mtlme chose. Et ln lin de Gnbriclle Pclll 
- cendre l11cr, comme \OUS demain - lut peut-~lre moins 
l1trrililoe que I~ ~6tre. 

C:e.I le pd•t pain, en !orme de couronne luntraire, que 
nous dtposons, madame, !ur 'olrt mau•ol~. 

f'Ol'RQl'OI PAS? 
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ùes fv'Iiettes 

ROBES ET MANTEAUX 

BTUXellu (Tél B 6UO) 
Li~ge-Namar 

L · Lo · f d 1 tt ~min~ant. ce fui une >!•peur dlns lu b11rtau1 m1mslfr1rl>. 
a_ pnneeue utae, emme e e rea •..tu"allait-on faire? l'lon~er. l'atri• 1!.n• un cachot, infHt. 

r6mu:.~ crurunel d"Etat~ Il n y !allait pn 6'•11•rr. liu auraJI. 
u r n · J,..,,, ' J'Jbh• u.s m~mnuCJ: dans / '. Jrnn- on fait de cehu qui lui ua1t donu~ le docururnt 1 t'ar. 

Jta/, fü <ont fort ••~u•anü. \elle pnoce.~ dt lld~iqui n cnfrn, 11ne1"1nall pa, IM111ê dans b corb<otlle û 1•a111fl"ll 
d11 talent. On rltH111t h11'11 lm faut un plaet' Il l ,\cad"- y Carton de Wiart qut ,,1 un homrnr dTtal m (r 1 
mie. Svn porlr11t rlr 1'1m11<rOl11>it' allema11de '1111 \lrlll _de u'iÎ considére qu·un; qo~tfon llJOUI 11~~ tll A mo11tê t•~ 
11111u11_1 e•l uu de~ nt<tlltur! que nni" ·~··n$ lu, l'i •« ~vluc. a lrouv< le joint. Il a .l~lor•• •!U~ 1 .. ~ 1•ror~·1rr-
' roqu" d!1 kao!tr ~"''' lotl bP\'""' rul. \lai•, OI""! <•"' IJau~ rl•s ron•e1ls dts mi11i~11 rs 11"1'1a1~nt pns 1•roprtN•' 
r~c1ts, qu ou "'' 11011~ 11arlr 1•111' J,. la 11·rl11 ilt-• cou1f d, l'Elal rra1• rdl• dr• rnmiflr<'•· l•1111 l1Î1·11. \lnll ""'rs. • 
all•mandr' 1·l memo tl1•S •Ollt' o•n 1(1111'1.11 ! Il ) a"''.' \lais alo;'S chaque fo1~ qu'un mi111<11'1• ,1111,1 dt• 11'11\0~•· 
'rènr tlao" laquo•ll1· hril111:11ul 111· l!ulgn1" rait lllh' O• ~ •es tl1i;rs ê1t11Jes. 11 pourr,1 puhh..r 'C8 111tn1oirl'», .o 
clar11hon ~ ~11 l1cll"':~""" N hu pr1111111. ~~" 1111111111~ ' .eulc• lins d'embêter •r< rollèg111. cl "'" s11rn·~'"'"·~. Co• 
elle ne ccd1• 1111s ... (, <"ftl du 11111 ""' "~"' 111 • . . 0·~,1 pas cela qui guérnà 110, 1101111111" puhli<·& "" 111 1~· 

l~s p1 anrrs~C's ruronl1,nt h•ura. HIHfHlt ,, lt~ Jlt·11.1•1,1u\ i'hèl, qui leur est co11g.-111 lalr. Dt'!lonmu~, 111 .. minit!lff'i\S 
leur~ •1uc1cllc~ ilr vnn11~. li•• .1111111Kt1P.~ lo•urK 1n1ng111·•· eu cous9il n·o~ervnt plus jm11ms uv1111 d'npi111u11 a111 rlf'n 
l'Jrmi k• go nnds 1lt ln Inn•, o· 1· ·I ~ •1111 111.111gl'rn le mor~ 
rrau. El le plu• ro. t, r'e~I qu'il ) ,1 l"tll'Oll' 1lr~ 11""' quo 
ont I<' •rns du rr~pl'rt 

Lea savon• Bertin aont parfaita 

Le comte de Briey, Ed. Patria 

et lea papieta d'état 

Qli~nd un historien. un 1ournal ste, un proltueur, 't'lll 
&\'Olf co!llmun1callon, pour at' ttudu. d ' a1<h11 s d.3 
artair·~ ctrangè~. on f"tn101e pol1111•nt promtner, à 
m,;in• que lts p.1ptrr11 qu il dtm~nde ne rtmont•nl à X 
anot~. Lu l«ttl< de 1 t.lal ! r.nm•\OUS ! 

Il l 1 qucl~ul't mois, le comte Il naud de llriey. pu· 
blia1t 1bns k flamb<au, d'aprf• ka pa('1trs dt son père. 
qui fui n11111strc des nl1a1rt• dran;;;trtA, ome inkre!sanle 
é:ud~ iur la polttoquc de lh>pold I". I,(' mm11lère Cit »
voir à la d1rrcuo11 de la rcrnc qu•11 ne 1•ourra1l tolénr 
l:t J'ubhc<ition de crr1a1n1 J11<um1n1 <, qui rtmontaient à 
l ~\S. 

liai! \1. Edmond Patrts 1·icnl d~ Mmontrtr. par un fort 
joli cou11 dt jourualt•mu, •lll<". 1p1a11d 11 1'ag1t dr publier 
k' dneumtnt• lt• plui; 1k111t• et le• J•lu• ronl1Jr111trl>, 
CP n't•I lfOllllrnl P"' Io 111·l11c dt• ... r•'ll•'I'. Il paroli 
quïl~ coun•nt les 1t1rs, ou olu 111oi11• li-s 'ou loirs. ces tlo· 
cumcnls ultrn·<C< 1 et•. 

li suHit •le ~n1uir ~·· h·s prorurrr. 
Quan<l Lr Soir puhhn lc proc~•-vri hal olu consei l des 

ministre• où If. clc Brn~uHilli• a"i:l.tit mnnlo ~ si Lon fla· 

t11 ~ur personne. 

Encore un vol de perle. ! 

w tapage1.se publicité qu llll~ f.ampbdl, n,nouard, 
Polaire el aottts fleur• de la dttadence bourgeoise onl 1u 
faire autour de ltur nom, rn prétend~nl qu'on kur a1011 
,01~ Jes perles. a piqu~ au 111 li. le 1éual~ur luit$ Ltlru. 

Il prétend, lui au»i. qu'on hu a 101~ I~ plus btfla 
putes de son collier. Il prêcise tn accu!:lnl un d~ llotos· 
llquair<s du P1>11rq11oi Pa.â d"ilNl l'od1cu1 ra' im.ur el 
de >'Ure seni des ditts pul" pGUr orner une ault)boogra· 
phit. qui. dit-il, e5t apoc~pl1e. 

li. V.bu. disoo~lc A l"élogr de la clRW! ou1n~re. nt 
J'C)S~édait pa~ ce Ir( •or à la su ile d'une 11d1tu1<' urln1la· 
lion de malheureuHS builrt.$ •ncore incllnsc1•nlt# tl non 
omnis~e!. J,1. U.keu c,t un produ!leur. (;", •I le !nul ·le 
! s propres 5écrélions qu"on lui • '" 1. 

La justice informe. 

La Buick 6 cylindre• 

lfn~ de~ :;:ranMs qonlil~~ rlv ln IJl /(.I{ Ml •n Mn nrn 
ms lion d'easence. qui n'r~t 11111• olr H1 l 11r1·~ '"" 1111 1 ~il 
m~lres et moins de 500 gramm~~ 11'h111h• ('1••1 111 '°''"'" 
éronomique par excrllrnr~. 

HAUTES NOUVEAUTl::S. Parapluies d Cannes. 

Seule maiton vendant aux ancien• prix aant hauue. 
Boulevard An1p1 h, 

BRUXEl.L ~ 



Pourquoi P a.•? 

Puaeport.a 

:'I • r. niron' pu nec cb sottrw 1 "'1 moyens 
rtpl'tils•ll emploi ts à l'~ard des ptnonncs donl le pa,sc
port n"esl pas en rl-~lc sont. rtpclons-1~. dl .. au1, abu· 
a1h - cl Mies. 

Il s'agit de l'amende de 20 !raacs.-or qu'on prfünd ex
llq• r d1J 1Monqua11I • .\m$1 somm~ dt &'ex~ultr, notre 
omi Gfrard Barry en\·o,a au diable toute 1·a~m1nit1ration 
de la rue dt> Ursuline!, Cl lit biM. Toul ct1oyen, dan, 
l!On ca•. SOU• ICU1 .J c' .1- à 1 101 l r D qu"A la 101 1lo l 
1 Q faire aulanl. 

~~~ 
Lea re1pomable1 

Ma. ,,1 pom3blcs de cts li(;tm,1 ? 
Ln de· nôtres, prit (J) de wur les ~O francs. 6 ta toi 

p 1$ A la police loc~lc (r.ou< non< raconl~ l'h1slo1re). 
Le comm1«a1rr de i-<ihct, homme charmant, lui u

pl1qu qu0 1I n'a PEJ que d'aprcs ks 1mtruc1tons du gou-
' rm 1 pronnCUtl. 

Anaq_ue contre le buruu dont il ùg11 au i;ouHrnement 
pro\lnt1al. 

Le ch··I ile loureau, homm•• charmant, ~xpl1~u~ li l'in· 
lire«/: q11ïl a retu dt~ inioncllons du nnnislèrr ilM nllai
res ~trangeres. 

Atlaque contre rn m1nis1erc et le per>onna~e 111u ~i~nn 
la l•tlre. 

lnt1•rHntll>n d"un uer.:. qualîli~. qui cert1l1e que r~ (lfl'· 
sonrwgt nt en homme rm1nmnl. •rrl'!pun•able d'ailleurs, 
qui obêit !implemenl: t• au ~~ice d" puseporu au 
gou\crnemenl pro,111c1al (le \01U bien, le rcrcle \'1cieu1 : 
run obéit à l'autre et l"autn ' l'un): :!" à " •ilrtlé m1h-
111rc •• 

IJ01np11Jer dans /'c,.tqvni l'ai? le (•Cl'!Onnnc (homm' 
charmant) dts afla1ret- ctraughc; ne ura1t pu S• nhl, 
mais. là. pas gentil du touL 

Soll. liais 11 rl•ulte de ce; ca1cades que la Belgique, 
qua le! c1to~ens belges, sonl encore Eoumi1 au r~gimP dt 
la EOrelé militaire. On ne •rn doutait pu ll!tr. 

Cette !ùreté, d1-on<-lc, 1 rendu de~ stniccs tmintnts 
pendant la gucrrt. ~n patrioli!nie lut 11lu1 d~hcal que 
cel111 dt certain~ mîni>ltret. liais la guerre est linie. 

,\ous allon· prier certain• de nœ amis au parlemPnt 
11• d,mander quel Hl le rôle. quclleli sont le~ attribution& 
de la sùrclé militaire. Le• r1to}eng libre• ont le droit ... ,,, .. ,. .. ~·E 
Le bout de l'oreille 

l,ea procédk emploi ~s ~entent d'aille11r1 li plein ne1 
ltur 11 stlrelè miht11irc 11. l\ous aurions dO 1ltviner, suf>. 
urlorcr lt.. la èhO't plus tôl. 

I.< procMé, r~péton,, con•bte il 1< chiper " 011 Mlin· 
·1111111 son pa~seporl ou ,. cartr d"iden11te, 11u'on ne lui 
11'nd que contre ~ingt !rane&-0r. ~oua disons que ca truc 
nt boche, \' 1-1-il du Bochu ou de l'eepr1t bocbt i la 
10rttt m1ht&1re 1 

Et •u1c1 u qui, 11ar eumplt, ~ produll: 
A Erquehnes, le pohtier conhsqu.! pour irrtgulm~ I< 

pa·>ep0rl tl la Urie d idtnll!I d'ur qutdani. On !t, lm 
rendra coutre ::o !rall(:S.-Or. 

Ce quidam arme a L1tge à la nuit. Il !t pr~olt dan• 
un hôtel. Ouesllon : 

• Volrt ça1 te J'1deu111c, 5'il \01t.s pla1l ·1 
- Je o"eo Il IJU. 
- ~OU~ OC pOU\"l.>nc: \'OUS f"tC{'\'OJr. Jf 

Et \01I~ un homme •ans i;'ite et, qui plus e•t, pa~>1bl• 
d'une nouvrlle arncndt de 25 franct. 

Oui, eu aottuct ont auez duré. Tous le. Conctionnaira 
3onl des hommu charmants qui appliquent avec un sou
rire exqui' det mesuru ill~galea. Aux journaux (vu la 
carence du parluntnl) de rap!>t'ler tout le mondt au rr•· 
pHl de la loi. 

Aui citoiens de se dl'lenJr.:. 
~ous r<!pétona que des mafistrats, non des moindres, 

noll$ ont dit que l'amende de . 0 francs-or, exigte dans le~ 
conditions tl par les moien1 1usdits, était illegale et abu· 
5.JYt. 

La jusllce, en pa,-, hhn. C•t le su11remc recours. ~OU> 
au~ndon, 1 prwu r proce; a\<c q 1 lque 1mpallence. l)n 
ne HITa 1 as li un paoHe diable IJ'rrori•~ par li. Lthu· 
mu, •iu1 l'a nus a1sllmat1qucmtnl en s11uat100 1rrégu· 
lière. Mai• un cll~)tn •t l'aùminislration devant leur! 
JU~c< impJrliaux. 

Cela llP monqurrn pas ne gatte. 

Les sobriquets du jeudi 
M. Vand•n.-clde, miniatre de la Jumcc: 

LE GARDE DES PUCEAUX 

le bon curé 
Ce curt o'I it 1 on!u~eur I~ plus rtputê d' ~vn ~n· 

!on puur •a grandr indulsence. Il ri• •n3i1 l"ab~olutlon 
a tour d• br~. ,\u•s1, de tou• le• 'illa~•- .:n,·iron03nt•, 
le> p~nilenl• accourAtent-ils en Ioule J1e' le dou~ Cf.in· 
!es&!ur. 

C'etait un •uc.;es dt• plus flatteurs pour son saint 011-
nislere ; le doul pMteur ne !Orlait plus de son CM ';;s· 
9onnal. 

Il dut linir par ie demander CC•mmtnl il mrllrail un 
terme à l'tncombrement. lnfu;:a du peines plt• !h~rrs 
aux pén1tent1 1 cela rlpu~ut trop 1 son caraclère; 1'ad-
1oindre un ,ica1re 'l ccl1 n'eill "°i • rttn, car la chen· 
tèle, dèd111rnant le 'icain, aurait continu~ à allluu ch• 
lui. hMltmenl, il eut une idée lumineu•r. 

[n b~u 1our, on \ 11 sur le ronle«1onnal une 11fîch-.·t~ 
ainsi conçur : 

Par auitt d~ l• 1raodo of!fotnce dee p~n!~ni., je cne •o,. 
obligi do ~glor oomm• auiL l'ordre de !A oon!ear.lon 

Lundi • m.i\wn&•· bypoomio, dilf•matlon 
l\fo.nli ln>DIP"rit, O~Oltb ..... 
llercr•dl • o« , tic. 

A partir Je ce momenl, t. cont~ •. on fa une d,s m11Îl•· 
drft occ-wppûon1 du hllo curi. 
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Phu de « bonne• > 

(.\" : Lc.1 IL•tip. llO~t(UZ 

kt 111~111s d. caoutthouc ,;anltt.-;, 
\le.l.1me a I~ sourire amer : 
1;11e rht au< l~mp~. oil, giil~. 
\ I~ >1llc comme il la rner, 
O~n1rs d ~cnle• dc1111>i•cllt·•. 
r ... 1an1 rlnlfon.<. p;irl•nl ch~peaux, 
Croi 3irnl le monde lait pour d ies 
l.I, 11111.r lt, Lount- .. k• fourneau' 

.\ ujn11rtl'hu1 c't •I ~ 13 rui•iuc. 
Ue1an1 lt !tu, la r~lc en mam 
0~Î!!anl rideaux pUUr la \'OÎ!inr· 
Qo• rnodamc coup~ lt• pnin. 
E1 • la11 • a>cc se' jeunu lill<!, 
l.~gumes, .at<selle et ragoOt. 
0t'8nl. meuuad,•s ou R••ntille•, 
,\ 11,r de 1'4nnoirt à l'tgolll ! 

IA! mari. lui, o't!t plu! à l'heur~. 
11 ~·u i rarm. J>fmif .• 
C'(!$l lÎ !'~··· le • Ctnlre 11 allract.r ! 
Qu• 1oultz-1ou' ? il HUI de l'ai•t:>; 
Il ch1rrhP. . ·~rvante l'l rep<;<, ... 
El • I•'• be>nnes », nr vou• dô•plaisr, 
\,. •1· lr<>u1r111 plu~ 11u'n11x.. tnngo~ 

??? 
l nrJn\'111011 nb110lue: 
Anurancea 1ur la vie et Ren t&s viagères arw p&rti· 

tipatloo au~ t lrai:rs de l 'Empuoc à Lot•. 
SOC'IH~ G~nlrale d' .\ l!l'nranttti e t de Cri!clit .Foocltr , 

tod4u! eoDJIDO belge, au capital do 10,000,000 de 
frarKJ, entièrement aooacrit. Siège 80Cl•I, '3, rue 
Ro7all!, Broselle I" étage Tél. B. 18190-91. 

~ 
Gen• diatraita 

111111 11, •I. jour Jnni-er-~u· dr S. \1. le Roi. 
I.~ l>011ll•r ·I~ ~"' d~nt-. le Iront rharR~ de <ouci!, Al. le 

m1111•lrc .n 1 .. 1 tlt!t>'nd la rue d. l.1 l.oi de son pa~ lran
'luill~ ri lrn t. 

:-11udain, il Pel arrach~ a !•• m~•hlati11n~ par une apos· 
lroph~ 1111e lui lance. de •a ~ois tonitruante, un dt ~5 
admirat .. u ... Ir ~ro• lrr•ph, rhanlr• •I· cath~drale et con· 
titr~t dt m1nislfrt• : 

BLUE 

• l!onsieur le lll.lnÎ9lr't, uiHI qu'il a oubli~ !I cra
nte?" 

F.n effet. point d~ cra,a!e ... 
~ Que de tours tlle me jou", rdl• firhue dislr&(lion 

oou:onne O<ec mau•aÎ!C humeur s.-.n Et ctll•ncP. 
\'ou~ en ra11c' pl,, ron•rillc lo•Eph philo-~phitiue

mrnl . J'di •Oire olfairc. • 
Il . le minislte .1 \Île l.111 11~ 1·i1:~r. dan• Ir t3• de 

nœuJ• que lut 1m'se11l" Jo•~ph. une cra,alil d'un c hir 
,, ri·mh·~ jaloux li. I.e llatgf lui m~me. Er, 1<11011110111. 
11 s'.·n 'a .i la rc1ue. • 

,\ qu .. lque !trop~ ile I~. 11111<• Je rtmcrdcmcnts Ju mi· 
Ire d'Etat à Jo•rph. Le 1111nislr1' d'Etat <e confond en 

1 \\u~ et ~n rem•rc1cmc11t!. narre <Omplaisammenl dM 
m• Jl'enlures donl fui·cnl 1 irt1111<B tles gens ~11--i distrait• 
•1ur lu .. et. en échangt 1lu supNbe nœu1I d~ foie. rcmel 
~ Jo•~ph - ù nou~rllc 1l1sh .1c lio11 impnrd11nnablc - un 
bouton de col d'un •Ou 

Transports aérien• journaliers 

B· u:r• Urs-Paris 17:> francs. \~ec retour: 300 franc•. 
llnu<llu-Londrn: 2~5 franr.!. \,l'e rt tour: ~OO Iran("<. 
8,.,:Tflfrs-Rot1f'rdm11. \11u1n.!arr · 12:i francs. ATcc ,,. 

lou r : 200 rra nca. 
Transport rapit!r di·~ cofü 11 tartis rMuils. 

S'àrlresser à la S. N. 1':. 1'. 11 .. 5, rue drs Peli tg Carme,, 
llru,t•lle~. Cféléphonr Ar 100(),' 

L'Angleterre aauvée 

L• ~re•e gené • ou 1111JS1 ::~ncralc. e~t ajournée. 
llonr die a échoue. f,',\n~ktrrrc e't ~•u•éc, ""'~e un~ 
lois .le plus par li . l.loid f.rorge. 

Tout de même, ce Llo~d Gcor~e ! Quel homme ! ... 
\lai> un Anglai,; d~ nos amis sourit 1!.111• •a mo11>1a t 

hlanch•. 
•Oui, dit-li, on t·I cnrnl" na1f 'ur le conti"'nl. 
- fommenl, na1! 1 
- Comprenez-moi bi•n: Il. l.loyd G.,nrc1', qui rBl un 

m•lin, t<a•l depui' longt.-111ps que la coalition 'ur laquelle 
11 .;'appuie ne ptul plus durtr. Îll11' 1~1 parti• en nn1 a><ci 
et, po11r les élection~ prochn1n•s. chacun a tnti~ •le r&
lourner à fia plateforme lrn1hlionn111~. Quelle ~· .• rrll• 
1lu premier ministre? Il t!I nu rtu~ mal aw 1·" 111..<r~ux 

BAND 
SETTER THAN BUTTER 

La célèbre margarine anglaise 

Un vra i régal su r le pa in et d a n s la cuis ine 
EN V&NTE PABTOOT À lr. 8.80 LJI 1/2 K.D..O 



de la nuan« .\squith; il n'~t pu l'homme des •IJn•,r· 
•al un. q1a ne lui pardonnent pas son pau~ de d~a
;roqt; • 111 1 r.a°" :"t u; coquct:mt rttltt nec le labon-

rly, ma ' e ~mps-13 ttt pacc~. li. Llo d Gtofîf ~I un 
de • s et n't.ot qi.!'un homm d" enJo. Il le 

11 J'our qu 1 re$!e au pou.- rr, tl faut olonc que l',\n-
1 rrf' nul" de <'ri~ en cri•e. On A cru - el il 11 cru 

qu' 1 1 11 le srul homme capa!Jlr d< rho111lrt 13 CTÏ!P 

1 IA 1da1 r. Lca ~1rnemrnl5 o~I mo11trl 1p1'1l n'en soit ail 
pJ O:i l'a au -- el on le trn1I ent,.,rf 1!.1n1 11nc ecrloine 
me ure !tul capable dr roin• r·~icr 1' \ll1•111ngur, rout 
rn trnpf.1 h,1r11 la France de pr~n~n· •n E11rnpe une place 
w~pn1ul~rnn1": or, le bruit s'arrrMit,• h T.ondrc• 1111• \1 
llr11111I n rn• harrf sur lui n•Jtaot Io 1·rr•e ouvrio>rr 
E I • a ~d~·~ !•'"~ a11 bon mnrnenl; elle !'e'I tcrmin~c 
iu•I~ AU hon mol"tOl: M. Llo'rl r.ror11t r•I tncoro un~ 
! s lt n 1veur de l'Anc!rtertt: il peul aborde~ I~ ~lte-
1 :i• d'un r ur lh•r ... • 

!\ • dn1 n,,n• celle 'r~inu .. a Jlai•r • m~i• ctl ami 
an,i1 • n' •I 11 JI!!< de tt< "' • • d'1m1irin1lion qui prHenl 
au• l'<l 1•ir ,,. fl<o:iuro ,., plu• d'td<'t• t-1 '"'' ll'Oup plu• dt 

rh1• Io mr q11'1l• n'rn onl rn r~aht~? Toui r "' qui 
n• r' l'o<'C •ion d'app·nchtr d'un r•u pr~· r•n• qu'on 
~• l r du bt:iu rom d'homme d'f.tal •l.- 1 qu'il• n'onl 

pu 1,. ltmre - •3 l dan• leur rnm• i tMssr. n'n"' "uïls 
n'~111rnt pa• enrore dr• hommM if'Fl•I d'am1r do·• 
1Mrs. mo1inr ~ur lrur pnliriqur prr•nnnrllr. Il• VÎ\rnt au 
jour le inu1·, ont pour rè!!IP l'npporluni•mr 1•!. pour mt'
lhn•lr I' 1jn111 n1·m•nl. La \êrilnl1I" mn,i111r. 11'< hornrnr• 
,n·1o11 nphmi<lrs. les seul< 'JUÎ ri•11•5i«rnt, r'•·•I : " r•IP 
J ,.. r 1 

• " utant que nou<: •· 

Much ado ... 

l.a ,1,,,fon1r S11riltfi<tr p~«Mr un rorrr<pondant. du 
nom d• Lr1p1nrr~. dont 1 ' ir1formalion~ 1n11t dr haule 
sn\'rur. En \OÎC'Î uo spé\im~n; 

,fo1111·rr·r: 1nr.!\fru~. - S.i.mMi dt1rnitr, 1f' Mh~ril 'tAit. con· 
•""111tl A h demande du groupe oocialvl•, l\llÎ int•rp•ll•it le 
rnllog• •• 

tJn <fN Htt mhl"t'A da con...-e:il. ptofltA11t di' r ... prit m:\hdif 
qu'a lMu& •lerrière elle la \!Uerr~, fil un bruit intmtpt'tlif d1111 
Io but do ae 14iU« u,,. tt<:lame éltt~nile facile 

~011• •a,io ! bi(n qut Jemtppt:-!llr>~euu tlll une lou
htf oû I~ • h~ • ont 1oujour1 abonM. 

!his now juron• que nous i~not1on1 qut la rklarne 
~le 1onilr plll .... manil~lêr a.-ec •uuè! par d~ moyeas 
a\1!!1 peu coœphqu ; e a ,;., Ul. 

Orate fratre11 

On nou• demande le te1le int~grnl rt 11H'noo111bl1• llP la 
pri~•r 111,1J1t•n1ha' qui a •an.iirii• r•·rrmmrnt lta rulon11e• 
.ruu grJn•I q11oti1lien socrafütc, I~ \oici : 

I.E: (JffOll: IJES JI nrt:s 
Jltrt1, qui en/mir= dans la doalror, {au<3 qv' ta. tR· 

fariu MÎt.•nl 1/011. on ""'"'t '"' la ioaffrance 11 Io rtt•• 
sire 0 -~1 " raniait bo1111it1 1 

S •• , e; fa tistr der onnrr1 10<1.4fute1 ! 
Or \oil : r~ m rctau l•ent le mili~'1 ec!.re l'orauun 

oumm1rale ri la ~lubhon angéliqut. 
Il n'v manqur IJU'un : .1hnJÎ soil-il. 
Tan! 11 dl \Tal que ei Un p•u dt politique \OU~ êlorgur 

'c la rtl•~1011, bt ~ucoup de pohli•1ue ~ons ,. ramène -
hirn mi ux : 1 '"" Dntt·nt• h rn lon.lrr une. -

Jadi•, nou .11""" il1•jà 1•u le C"ltrhitme du l'tuplc .. 
\ou< non• 0111·11110111 .1 1oir le grand quolidien bOCÎU· 

List~ abu11don1wr p111d1Ji11cm~111 ks suppléments illu•tr~~ 
tl les rc111placN p11r un <uct~dnn~ : 

l.·1 :Sruinm• u(iyuuu 11 1oâalt, 
où nous lrnu'er<•n!, cela ,. de •oi, les litaniu de l'tlrc· 
triœ: 

Sainte lbne. rou: f>')llr noiu ! 
Sainte l1.trJ! Ir, 1 tir~ poar llOIU ! 
Sainte Babl'le, ~Ir: pour nou ' 
Sau1te ce.:1i , hanl : jl<>•• noH ! 
Sainte C:ithèrtne, d 11 t: r "°"' 
Sainte Anastasie, covpr: P<"•• 11611r ! 
fa du monrcnl, <ju'à cc jeu-là, Anastasie \e m~lc de 

coup<r. · a :-a• J't'llC Io rrntra de l'atout 

Les sobriquets du jeudi 
M. de Woute" d'Oplinter: 
.., ... 1 F. .. yl ul1e4rtlin11~ O• /Jrbd 

LA CRUCHE CASÉE 

~ .................................... . 
Senator... ou à raiaon 

lf JI Jf 

• Gr 1ndrc 1011tr~ ot ltoir•• a la chambre haut~; d1 ru•· 
sions rt pnl11l1n·' 11111 "" d'un an:cndement portnnt que, 
dnns le~ co11111111ni·1 lln11111ndPs, Ir conseil aura le droit 
•Ir t1••1·i•l1 1 'l"'' l1•s d1·11~ l;in~11e< pourront t\lre cmploy~I'~ 
dans le• érriturt'• • 1 Ir• porlolc~ communales. 

" u-, un,, I· s llnn11ngants. ""S'°t qu~ le con~il n~ 
puis<e pren1I~ n ne u~cr ron qu'L la majorit• dt.• d•ux 
lier• d • coo<r1ll• N: k$ 11trcs •·liment ~ la m11oritt 
absolue f<t sullu.ante. 

,. Or, au Stnal. aYtmbl~~ 1llu•l"r. il •ulfira •I• l;i ma
jon!..! .lbolue 1 ur dtcod r 1 d3n• uu ~ hl pa~lin rgno-

• r-... :ut 1 çcm de p•«rd • ~ mauTOt· ou bo1111t. 
• Q113nt Il moa, 11 1 r!l~Î• •t.nate:ir, modè51~ unité dan• 

Je oombrr dtJ \OU donl la moih~ pli.s 1111r eutnlntra Ir 
,~le dr !.i loi. Ï! rrg11drr·111s A drnx fois'"""' de mr lai•· 
HI ra1lrogra1•h1~r ln Ctf\rll • 

,. J'aurais 1ra1111en1 1•e11r qu'uu ~ JP.-ou,.rll une oraa· 
:m~e. • 

Un secrétaire idéal 

fr.," t n 11 ur 111eilleur qut le DILT.IPll0\1.1 
Ren>tt;?n(menu : :!O. rue ~ru•e. Bruxelles. Til. B. 1051!2 



P OUT"q'IJOi Pas ? 

Quelque• précédente 

~ c tenu •I~ • \ Sorel 1 ' r•u Dib, f'.!thU Otl• 
ltnre 1rrau1 Odi<. ont eu, nous d11"''" d~s prérédrn1! 

!.ri ·r•. Ile ! Ill' ! la r•'llle lkl~1q111· ' 
011 uuu' rappel!~ qu•. jntlis, Ft•11101nl li11oolf exµosa uux 

îl 11111· f!1·1•nt111e sphini:i1•11111•, 1~lu1• 111 "' •~u le he1111 111. 
1;·..in1t une pl~orhE de•ti111'e :1 11111,ll'f'r 1111 li>ore de Prl~ 
tian. /, ru r 1u;ir~mr. ou •1utl~ue clio•e dt'. r• irna1. 

llm llo•e raron 'C recounul Jans cdte per<onn' cl 
ÙD lut pl'1llt<ltr 3 reipo<ÏIJOll lh.1;111f1q~. de\lnl dl~. 
\!. linopll dkh1ra le de«in t n qu~tre morc!'aut. qu'il Ïtla 
Il t!'fre tl qu'un homme a• i~f. 1pr~ lt dtpart de:, Mro5, 
ramuu. rtrolla et P""'M• rncor~. 

On Mu rapprlle au•<i qu'A l;i luaw .. f:rliibition (an ile 
gr~ri· -- oh ! oui - l!J I ~). noire ami Guslave-lla t Sie· 
vcn! d~trui•il il coups ile ron1w 1111 buste 11ui le !ni~nil 
lo up joli. 

A ri llP. 111~m,. Zu·anzt--Erhiliilimt, lt...7 lrOJs mou~lit1u:ii .. 
rcs lareut D'11cfilement mat•artt:I. Il• auraient bien \011111 
nt pu ae rcconnarh'e dans lt$ 11u~ult.• (p2.5 d'autre mot 
qu'on ltur nait lailt~ . .Va~ leu!'! nom• v ttaienl. 

,\Ion 11.s 1ubornèrrnl leurs bourrt •• ·"liol't'nt (dan' 

d'eud~t~ t • .>nd11 ) lu toiles en qi:e•tioo, qui font 
l'ornement de la S· 1 de! lllu!lre5, dans l'ht.!cl de /'ou,.. 
qwoi Pu? 

Quand on Ir• m!trrc.ge. 115 di<rnt que et .sont lu por· 
1rails de .ID!. Carton dr Wi~rt. le R. P. Rutt n rt l'aul 
Il• <d1n11cl. On lrur rtf>nncl i:•lnéralemcnl que• cr~ por· 
trnil• sont ln'~ r•<<rmlilnnts, •1uoiquc un p1•u fl nttl•<. 

Conciliez vos intérêts e t sentiments 

llacbioe à k'rir. • J 11v • hl·r '' on f, '" 1 r.. C.. 
\ b<•I- 6~. lion! ~D a •t·ll• 1 Pr 0ta2è~ nl~pb. 113.ï3. 

Définitiont e t 1obriquell de la semaine 

1. • N!Dlr~ 11 " Il< 1 • Ile 1 1r : Ir gunt du paur-
1iorcs. 

1.eur 1Hat-maJC1r t'll 1!11 i: lu of{iârrs ~i ri/$ 
L•·~ statistic1uc~ 1>!l1r1•lll', : ln J~tnnn9rai.•Q11 dt.• lo/tuU'. 
!.1• bon dessi11n1!•1J1 Orh•: Ir miroir aur 1il/11111 tir . 
l.a Con!t>rence ~. l.on.lrc!; /.J fin 11'1m lrrn•l /vur. 
lime Ck1le Sorel : Ct/11n a I·• bir11-ai111ét. 

Littérature administrative 
L l. JEUNE BARON ZEEP EST GALANT . l.r 011 01!1··ier qui prnno•,1 ln ~ijlrlul 

.\ . 11nur 1111~ punition rn 1lnn1111111 l'CJlll· 
m• OIQlil qut re solrlat « n M~ ~ l.1 r.111· 
lm• ' hel' ·hrr un harrn~ Mhnutnnnt! r t 
!3r: , ol "· Jpparlirnl plut•'! nu drmQine 
dt la l~gcndr. 

,,-. 

- t.• lnn mol vous dltt, \\adame, que .. 1 .'l\Jtdamo votre mtre vous 
ru.cmblalt 'lonslcur •otre ptre a 'a pu dli a'en&Wtcr .. 

!'Jn• ni' indre à 13 C'0<'4!~ie de et• 
o!t•nilu, ctrlain• d«umtnl• admin'•lra· 
li!! no 5 appGrl•nt Nptndant d s sM<:i· 
m~o• rwi~u' du 'l•~ r.mrirl. 

r, 1 (,. n11oorl r<'di~é ~ar un l1ri~n1l1'f 
d1 "'' ·I fnr~t~. r:in .. ·M' ·11ur 111: mini~ .. 
ln• 11.• ln ~ u rrre 1•ienl de ~i~un' ,. oux 
ofliri1•11 tir rnvn lrrie en gnrni•Q11 :\ Rru
td lr~. 

On l Ill: 
AudorcM1n, S., ••• 

\foml'1!r le nrde ~Enéial, 
r"'ma-.. nRP a·~ et. mknr 'Jnft ~ 

m'ani üj1 f.&.~t ttrœ")Uf'r, la c!ntrori.iœ 
'l•'-'lalonn<~· lc:o '""'"" (gnLI .. rl Art.!lle
riflll rfiU fln\·irnn• de la. .-mil". d"ns la forft de 
~"l1•0H tri •'y ~::rPrça.nt. f1i l'h 1N1r"r d\' 
\•nm• fl\h<tll MnnAtlre. qu'il y " ,.11vlm11 nn 
mnl1 '1"" c~Ufl 1dnc- B'f'""t 111,,rf. ""' ~" Avfllo 
l1NL11mUf) tl~ Jl{'ÎTie et. rJu~fo1n1 ril ""fV,.tlof11t 
(a.it# 4l11S t\flitÎP:TI. ntHf'9: fhti1t;i1\1rr Cl't 

., .. ro ... .ii..n 1 lt~t pan•ntU • falrt! tes• 
1U tttt. «Pt\YTe deirt.m('{it"~ 

Lf! •!>ml!n d .. ol:up """ J.qMI i1' J"U
-.it _.,.... • .., pour aimi dim Job<iutt '"" 
IA11ll d .. d ..... ro~é< du fOJtd d• b .oot11·tliM 
.-,;tit tomplH .. tmmt dé~d~. PD un IJl()l, 
""" ma•ii/..n d'a.gï-r • t Yt " 1t rtiloo 

t1blr.. rtn.., 
~:~i1lrmmr11I. lrs garflr9 N hriR:11lirr• 

· nnl t~ "~'" f,1irr M Ir '" 1· •i'l 1n~r l'I 
rn·n "·' fn litf1\r,1rure: rn 1i.; il . ·"·' n"~ 
Ml 11d11 ·le •ou rire un p•'ll- • rl !l:lllt leur 
la re le rrprl!Chc• - de h li ,l,,..! 
1h rtd• en! 1 r:s '1! ~.,,· ri fi •ats. 
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Annonce• 

T jff ~ ·r · t qiri JHlWTO 11•n1rvr qu, ma chlrcrlt t<I 
nui1i6/t 41 Io santi. ta rttl'Ull srahlittm,.,.t r, paq•tU 

'!?? c.,,,,. """' hommu m rG011t1houc. 
8/oiuti ~a /rnrmu m f/11nr/lr 

?'!'! 
Ici, c'rn Ir patrr.n oui /ail u1 b"" lrn1. 

? ?? 
Toue not fromagn dr llrrtr .<nnt qurn111i• 

1·1nant direclemi't!/ dr llol/ar1dr. 
'11 

fh•z 1111 plnmhirr-: 
Tous no1 W.-C. 10111 garont11 iur factur, 
~OUI uit~l!IM dfs apr.areilt sur m•.tk.,. 

U'un prcsptttll! d'uo~ maison •tnd1n1 dis artid~ 
d'füt1rici1~ à Gtmblçnx : 

Splcio/1!1 d'irul4HnliQro.1 d'ttlairagt par fil orml 
tl d'unr prf>p.-U prnq1u 1nriti6lt. 

Lampe 1 '2 IMIJI. 
11111.!!llolion d"habi101ion1 outf'it•tt. 

1?? 

A Morlanv.rlz, ru•· de la Belle-R0t .. ,1·, j 11 1111 ine d'un 
n~godant ~n tnoocs et cigares : 

·lvÏ8 at1z ronnai11tur1 : 
Bturrt dt /trmt dr loutr prrmi~rr q110/itr 

prctt1um1 de mu proprt1 p11r111t1 
??? 

A 11 dtvanturn J"u.o ma:!a•in de hrit..;·brle. 
Jrunr fi/Ir on9lnÙf <flrirmtil ttl'ldrt lm IOP/ta Çfl( arat•. 

L'lat nni/. - Pa~I 255 fra11c1. - fA>111nttir1ur 41 ,,,r. 
drt qtitlqut choie dunu. 

??? 
F.nuigne d'WI ~baret. en Wallonie: 

~·alla pas t'Ou /aire i-oltr ai/lors 
Vt11~ ici. 

lad Coope & Co. 

Stout el Pale Ale, les meill eure. 

U~ R!SUl.TAJ' EXTR4 0Rl>l)>AIA! 
.A- l'OGT~ de la Foin CotoDM:Clai.. la <1"1lâcou 
~ NI cbocrl ·' LE fOSCO, u"41.a.lt gain CC1111111• ..., a,.· 
p~u . 
.Ao~1W Cl la trcnrr~ dam tœa:.. "-'bu...m.m., clam 

llll• cnocl aombre d• ~ et nr I• tablo d~ l4Dt 1 .. l"'l' 
llltl& 

D (&i~ let d6iiceo do pelil. c1'jow:ar. ur '"' l'obli•~I t r.hand 
oo l froid, en qoelqo01 .-nd ... 

En vn71go, il 1olli~ d'exuporlor qoelqo .. d6f.illt,.. de POSCO, 
qut l'on d61aJe dan• oo gobelet. d' .. o fraleho de I• 100 «~. 
pollJ' faJre Io pha •réablo doa go6toro 111r l'ht.rbt. 

LA ~o non'..U. a oonqnÎI tout le monde. 
??? 

L4 'illt d• Modame Angot - coiffure' de~•in~ea pu 
J1me1 Tbiriu et eikuttts par lu tlelicn dt Cerm1illt 
Baio, 17, bowenrd du B.qent. 

Le pl1iso11te 1u111t1n cl'an c1Jlcliclal 
L'Indiprridanct btlgt du 15 anit rapporte telle (li· 

quante avenlurr 
On conseiller fiorlnril briguait, la semaine dcrnièr1 

dans une r~union füclorolr de l'agglomération bru~1•I 
loise, le rcnouvelh-mMI de aon mandat. 

1oli garçon et ~~1h11•en1, quoique d'élocution parfo1 
nn peu h~5ilant~. le candida! comptait sur l'fümtnl r
minin du corps füctoral. tl c't•r ce qni explique que son 
a_uditoirt fiait compo # rrincipaltment d~ darnet, sp"
cialemeol convoqu~tt. 

Au milieu du discoura. l'orateur "oulut exprimer d• 
~n lnppanle ~n 1t11chement t la cause des flectric~. 

• Je \'OU! ttrvirai dt tout cœur •, dit-il, d I• •oilà hf
~ilan! tn cherchant 11 fin de u phra5t. 

OuelquP.t-unt$ de cts dames •'interrogèrent du reiiarJ 
~ rapptlanr les copiru•es lib~tion~ que m<ssie•Jr~ lcuN. 
maris devaient 11#n~r~lrmrnt 1 lu itènêro~itè 11'u11 r>r11l1 
dat en tourn~~. 

« Eh biPn, fit 1'1111~ d'cllr• rnhordie, puisque \'OU~ \011 

ln absolum~nt $Crvir qurlquc cho•e. serv•z 1111 Foiru' • 
El l'as•istnnr• 1!',1ppluudir 
Le lutur ~lu. que l'on ~pptlf, d~jà le con.eiller Fom• 

sentit la '·ictnire le lourhtr au Iront tt il lit senir à dt 
crêtioo de la boitson au chore>lal en ra55e dt dtHnir cé
ltbtt. On dit qu'il •tn11 loi-mùne tl que et~ dam~ #lte 
trices en rtdemand~Nlll. d~sir que IP con•eiller s'cm 
rres~ de ~ti~bÏ,[C! Hll! ratuité. 

0 ~I ttjouÎ!•anl dt YOÏr un mandataire lier 11 fortune 
politique ~u !U«~ d'une boÏ!!On la,orile. 0 t>•I Yni qu• 
la populnril! dt c:rlle dtmi~re fait au'.?llrer ~; fuornblt
meot du triomphe de cc r.on.,.iller malin. qu• l'on rh•n· 
tera bienMt dane lrs rtvu1•s. Prends ta plume Libe1u. t'l 
clôture la Va911r rlr &litr• por un couplet en l'bonn•ur 
du con•riller Fo•"u ~ il lui tl1 YI a <qn si~!(C "' Ir> "11•.
lions lui devront 11M r~11 nion inlinimeot plu~ ngr~abh• 
que les ancirnnr' r~unions ~leclorales. 

? ?? 
IM aboaa~mnlll nir Joarnnir tt ,abUtall••• ,...1 . 

•M. fnneale t t uirlal1 llHI l"foeDJf à l'AO!!N01 
DJ:CB.DNE, 1.8, ne•• PU'lll.I, llruella. 

c::::i; ;::i:::::> 

Petite correspondance 
Cn a•""" - P· ~r~1o1 onlonne pi.. Ji 

des règlt• qur, pour ~lu lii!C o-u101e-, n'tn :ont pa• 
moin~ sou•enl d··~urtr.,. 

L. D. \laestrirhl. - E1u1heroo~ 'a q11e!tion; mai• 11 1 
a encornbremenl. 
Nic~phorc. · - Al~rci. p1 u\rc nou> communi4u••1 

l'adresse du eomit~ du r~ugiés russes. Enrerrons Sil 11 . 
Louis B. - Voua lairu erreur : le personnage h1~lor1· 

que qui ~ nomme Charltt lilaRntlle est sénattur dt Liégt 
t l n'est pu, comme oo •out ra soutenu, la fille ~ Char· 
lamqn1-
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UN INCIDENT BIEN BRUXELLOIS 

Le caricaturiste Ochs et la divette Esther Deltenre 

1/ /.IU)l'f.S nut~ l • fOLRQ/iOI P.IS' ' 

LI: bon carirut11r1sle Jacques Ochs, bien connu pour ln 
pureté de ~P• mo•ura, de ses dessins, de ses in lcnlion• ri 
ile son nrclutecturn, p~nNrait, avant-hier soir, dons lt~ 
hureaut du /'ou1quni l'a;!, un papier à la main: 

• \'r,us ne dt\lntrirr jamais ce que c'est, rr papi.-r, 
.nous dit-il rn 10urionl: c'ut une as,ignation ! J'ai fJ1t, 
pareil-il, une' iclimt. lia cruauté s'esl enrctt. dans fcJ~r
q1101 f'c11, li ~ • quelque temps, wr la ptrsonne dt 
lime F.!thtr ~ltenrt. Celle dame n'a\"llil pas tu connai!-

Esther lle ltcn re 

!lll!CC de I• ca11e.1lur~ que j'avais fait.: d'elh 1u mnm• ni 
ou etlle caricature 1 paru. Je ne song~ pas à le lui rq1ro
cbtr : chacun nit combien cllr. est ~rbtt par son tra
vail de scène, le !Ouci de tJ toilclle el Y' rtcbcrtht' d'tlt· 
~•nu. ()>Joi qu'il en soit, iles qu'elle wt •Pfl\11 mon dtl
Slll, tll~ m'• a 'ign~ •n 1n.ooo lra.n~ d~ dommtttS·ÎD· 
I~. 

- Commenl l\U»W! r•pond'l a cdte a!$1iro1t1on 1 
En lui •a•o11n1 d'u1 111·~ de spec:uloo!, trois hn• 

de tnaw·'les •I tn lïnv1lan1 â un diner dP ~ho"•I!. 
- On n'•sl p~• plus nationalement g~ntilhomm~ 1 

On ~oit VIH•'. emml mode5lemenl Orh, . F.11 ,1!11<11 · 
dAnt, \V)I'? Ir l~tle dt• l'as,ignalion : 

DELTr SRI;. r~111rn. CO~'TRll J \C(jUf.S OCll,, 

Lus um •• 111 ... 11. 
A L. dllll&l!Ôa d• .).lm• Dol"'ma, Ecthu, do lt.o\&ue do 1 Al 

h:abr;>, topttHlltA. (>Of ;)!• y_,, 8-n.J, cljpot' pap•o 
"' , ,_. • 1'n1u .;., choc lequl oil. '1:i. dacùcile; 
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J •, fl'lll>Ç\Jla J-i>Jl Van Cio.terbcel. hW...• r-aac!IOllnet ao 
l!lh:.usl cnil do Brcu!JM; 

Donn4 6 .. l~tiœ ::. -

Jocq- Oc!:., œ,~... C't ...Ld&inwieut, """ ~·· 
d-. joGnaal • P-::ai Pu• •, d noir 1 cam aral!tt hm~ 
lnndw, OlltiT leo d.:..ia èr d3tmtt pour 

J\U#ndo qc. J- 0.!io • p11bllf Nm • I'""' P .. ! • 
un d an ciarictommt !a miucr.mk, 

AUWu. que ie:a COQA'Ul'& qw r rmc.ut Uù "&Olf:nt. i:o.ntrw.U, 
l ~ p~lon de b t•h~onoaut ... lie nom •I• lit rttaua•cte ~n 
gt'OQta h•tUQ lt.U laut dtJ dtu:tu, lOUl r•,«iTt ~., but llOlll'!!UI\: 

•1ui C!Ji\ om1 pa• dt produj111 une uo:U\ftt d' u1 ma1a ri., •• faJ 
un•' rl'("lanie •ur le ttom.- -ur la pu11t011H 1hU·1 1·t 11uic 1lâpen1 Jr 
lj '"'1 u~raut..; 

Atl.tndu 'IUt' ~ portr~t -.;aric:.lural D)'Anl l'f. r "1o d pro 
duit irn puhlic. sana l"autoruatton d" 14 m1u6r1J.tt-, 'tt• du· 
wtn m m droit d'en d.manc!e~ la oupp.-.on 

l'oa: eu mo&ili : 
PW.. au tn1>uml o-.-dtmJXr L. dft1r ctlon ci. l.oG leo "° 

mhoo cle • Pouqaai Pu• • dam leoq\M'h • para Io d;; daoü>: 
Coadsml>< 1 ane ..,....i,. ~ A!WJMl.r, 1,400 IRDCI el à 
1111 ~' po<znnt utte:d"' 8 joun, ou lm clt..x 
J<.- cu=!ta, tom cem qc, a11 ~Ill da prçnancé J., 
J-mrt onw.t ln>1"'és m P""""' du dit m:mho de 
• l'outq1IOÎ Pu• • 

JI~ DELTf~RE S'EtPUQUL' 

Mm• ~·~nre ~en !C~D• quand no!l' arrivon! au th~i-
1"' de l'Alhambra. où elle rl~le un d:ekh. Sou' allm
dons thn le ~ncitn?t, où nous puYit.11nenl d"' bribes. 
de~ chan!Oo• am::qoi•lle!t elle !'e!•3ve : fa mai11 J, ma sirvr 
daru la tu11iqur d'1111 jau - c,..,,;4.,,. mon p'tit trognon 
- Il ,., '" roir. mon p"tit 111.,., - tm11ur ri bfotd
panrh - !lirhrl. pnr/r-m11î frirndrl/,., 1·lr .• •le .. !nul" 
r•R•'• Mliri•n"t~ qui <e trnU\''(Oftl '"'"'~in •ur rou~ 1•~ 
pinnn• dr Brl11ique et d• 1'/>trnn11rr. 

F.nlin. l'on \'ienl nou• prévenir qut l'nrfütr nou~ nllend 
dAn• •a logt. On nous inlrnduit : ln voiri, dans un envol 
d• jup ... tnlourêe de nombr•u~ admiralrur~. 

1 S~u• \'PDOn•. lfadame. V011• dPmandPr. •Î rtll n'eH 
p~• lrop 115~ (il {aut prendre ••• pr~raulinn•). lt• rai~on! 
qui •r·u~ ont Mt•rmin~ à plaidtr conlre <Hh•. 

- Oth ! }fonfü!UT. je vou! jurt qu• j'a•-ail Mjà nrou
bli~ tri~ albi~ Ça t•I par h•rilne que )1i donn~ un 
tribunal 6 ce cariraturi•I~ \Il i! !Ï \OU! H•·iu comme 
toul ttla peul me 13i•<tr /ln1r1 t 

• Je r ·• orM!.J< parfa11rm•nl l'~rl d• '3 raritalure en r~
n~rnl. r I 'tt rl' moj-m~mft. llUr I~ tti t '' 0" j~·· r1~ 
rnrir,alur•? )l~is .quand tu v•u' jou•·r <triraturiue. lu 
hui l\'Oir un tout petit peu d'r•pril. F.1 " · Orh• manque 
trrrihlrmrnt de cel esprit helgr. dt rrll• r.qui~e polil•~e 
dr nolrr race que 11ous avons lnnl dt mol A ~OU\'er dan• 
11•• rnu•• et IPs skelrh•. fe Il. Orh• n'nl 11n• un arnlPl
mnnnr. voilà 1oul ce que je ~ais vou• dirr. AulrrmPnt, il 
n'a11r11i1 pa~ P•savé de faire une ~mari romm• celle-là ~ 
Ul1f ft'rnmtt. Ou1:. ron znantt' un ftomrur. C"1•la rh-UI ra<'t'r 
Mai• li ltmme. mon ~rton. rA r.!I la p1ri1rf' el la irrtre 
de la vie. Il est krumenel de Ù!erther •tt rutt• contre la 

Beaul~. Or, je suis potlerdoume belle. je ru• que jo tUÎt 

belle; lorsque je oc atm plus beUe, j'abaJdoonerai I• 
scëne- :\fais d'ICI la, jo me dfün.!rai contn I~ aUaqucs 
d•• >kaubiab comme ce Ollu ... 

- En un mot, \hdamf', VO'JS av~ en•oy~ œlte auigna· 
lion à li. Oc(Q un Pfll comme. au grand si de. '°"' lui 
<'U><iet •D\O\e \"09 bquats pour le (eir• h <tonner? 

- Juchle ! J'ai voulu donner une pelile lt> •n à re mon
>ieur, fo \Oudrai~. janvtrmille ! l'inriler à I~ r~ne1ion. 
Qu'il 10ch•. unt> lois, de de,·enir spirituel ; aulremenl, je 
ne le salue plua t » 

TU /1/(ILl "tu; Ul l lflf.E)ilf.~ - 1 ŒIL l'<XHI:. 
U\ IOL R~Al JllS l S.~C 

Le m ..ne soir - tl sans qae rien eùl pu faire pr .. oir le 
drame - lime Dthcnre pV!Hnil de force A Pourqwoi 
Pat'· ùnlro•lui,3il dan• la ;alle des portra1I! et lanroil 
dans •a propre imoge H ~lacbe en chevreau morJor~ arm~ 
·J'un1• Nlltr3 Il 1J1 (r. :').i5 

~foire onu Och~. accouru ou bruit, voulu! prendre A 
bras le corps l'irrnscible orli,le; mais celle-d se d~gogeo 

' ..... 

h\ Oc~ et soo œil. 

bl lui a~~~11a sur 1'1r1l un magi>lral coup de porng, quo 
l'envo)a rouler juJquc dnns l'anlichambre, lui marquonl 
f.\ ,11..·~..ivu del .11rn1h ~Oltrt·ilt••1c d-une ma1·ule dU l•i u1u 
noir. (Vuu· , Ï·l'On ln· &a l~le dessinée par lui·m~rn•' quel
ques minuk$ a11r~• cN mqualfliable atlenlot.) 

YJ1s cc n't~I pa• tout · hor> d'elle-même, l'~rli&le K 
nul a ,f mullr 1~ mc•luh r : uo .. ~•dons !"l ltou\trent L1l't1• 
tôl Jan; un êul propre • aUenJrir un veau dt 1i1 juura 
et d~ n'importe qwel tue. 
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U. /11.'f'I m: l.'.ICEftT - TORRl .\TS /JE l.Hl.llf.'S 
811. F:\f;llf•/,f; Of: JI ICl .. 11/V/TE o·i1 C.HllC.ITURISTf 

Hcureu1cmt11I, ks coli>re1 des ~rtistes ne durent pas. 
La 1e1111" 11'1111 L1·pi J·ai;Ml 1lr pnhcc sullit il c Jl111er 111slan
lan~mc111 l'anlf·rtss<'c. 

Qu311.J ..Ili· tùl \'U dan~ 1111•1 l'lal C'lk a•all mi• 1'11•11 
orh~itn, tllr ~lat.1 •n 5anglot•. 

• Je rrlirr mon a&signation. hoquetait-die. Tu pour
rH me IÎr<'r tn 1u>rlrait la l~lt en bas, avec une plume 
dan' I• nti, un kolbak de grenndiers ~ur mes blonds ch..,_ 
>eux, J1-s bn rouge~ et une pipe ... Dis ~eulement que tu 
me pardonnts. » 

L'œil r0th~ du bon dt~!ioaleur •'humecta d'allenolri1-
Hmen1. li le 1-.·a a<J ti•l, tttndit la main, tous•• troi1 
lois - tl pardonna . 

. ~ 
~ 

EPILOGUE 

Otrni'" /11 urr. 'iou• apprenons que lt maria1ie de 
llmt E. llfll rnre a~l'C li. Jacqur. 01 h• ~Cra c~léb~ 1~ 
;li aHil en l'~~l1•e d1-. l11n1m~. li. Bib el Vi:r li~rn 
seront let t~n1oins de la jeune épou•~: reux de li. Och~ 
.rront lllle C~cile Sorel et Cfüstin Demblon. 

'"' 11. I'. Allred hnax p10<·~cra à la l>lnMiction nup· 
tialr. 

llll. llrlltrutt~ tl Julius llo'l~ IÎendronl lrs coins du 
voile de la m<1ri~t. 

1.1. Cl~mcnl Philippe prononcera un diS<:ours. 

w 
f>oaPquoi Pas? à PaPis 
Portrait• et caricature• 

Il. \ fi.., 11 uv "°" • :;.,100 uo .. purtra11 de li . 
\nalDI fr1nte, ou f1llns1re ec.ri•1an a r 1 run fr miai:• • 
.Il . .\nalolr f'nmce Ile >'•~I p3! IJ,M. Il a ·lare. ;,u con· 
trairr, qu'ai cil Ir~ n111la.11 dt •nu tf111i. !'"n .Jmara
lwn pour l'au Dvugrn 1.Ut Jl(Ul~he p3rtie ,,, com1c-
11vn1 bol1 l1•·• l!k•. 

(., 111 an.11Lur llrb, bac 1111 0111111, ;1u1ounlïu11 11111 .11,., 
1''l'U"' OU\ //11111ori.<11 .. une c.1nrnl11r~ de ~lllo Céçilt• Su· 
n•I, •1111 '"'~r111hl1· ;) \Ille r,,1cilr Sur~I ; lt Jlnti11 ~ ~Il 
la ca 1101111· d1• puhlica nnt 11hulo~111h1v ~n rr~;1rd du da••· 
\111. \ous garnoli"v"' •1u ... o~ }i, ,•t\l 'tr ..:.ut dt' nr ~,·\cil~ 
\Ill~ ~~ale Sorti c~f .• m, à IlaL ri au' Hv111,,ri1tr1 
tn,000 ft:illts de dolllh>IRCS·mlêrN• cl, lrout'lnl que !JI 
îuJlicc Ile 11 Hng~at pa~ UH'l nit, rllc a brisé la ntre 

"~ARLT~N" RESTAURANT 
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SEUL ÉTAllLISHMUIT DU OIHRI OU LA 
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lf•1 d~•in à coup de rubis. (Quand on ""l Cêcifo Sorel, on 
"'' f'IPUl mQin• foire que d'a•sëner des l'oups de rubis à ses 
~nnrmic.) 

Fllr a eu raison. Elle obêit à l~ morale du siècle. On 
peul blegu~r. caricaturer. c.'.ll<>mn1cr les SOU\·erains, les 
mini<tres. Ir< szênérou,, le• ••'n~t.•111-sc. les députés, les ma-
1rk··ol<. !1~ èvêquc•. les prinrr<. I••< ambnssadeur~. le~ 
nrntl1·miri.-.o;; ?f' Oi'fM'I. mni~ f1• thmt~dirn (1<1 ~:lrr~. à rJus 
fort,. ra:•n1· ln romi•dicnnr. Il• •~nt roi• ! 

Aussi o'tait-il juste que Ylle (•'l"ile Sorel réclamâl l'em
p11sonncmrnt, lùt-re la mort de Bib. coupable de les~A
i· <té. l.br• 10.000 lr.rnrs de. ùomniogl'S cl intêrÇt> ! On 
rlirait qut• \file Cécile Sorel considÙe ~a ~aut~. cette 
1.raut~ • ~ lttquclle le temps >eul a le droit de portor ;11-
tcintc " comme une rol~ur commerciale! 

·c~ 
'ft~-

Cecile Sorel au front 

\ propo• de ccllr ~()mbl'l' hi•tuil'e de canroh1re, uu an
drn !)ni lu MU~ rarontr un ~nl!\'ea ir tir guerre : 
~ L'illu<-trc r()mi-clir.nnf'. t"ttn1me toue S"S rama~d, .. i: •• 

~i•ttllt\Jt $011 m1l~ou1~ ~'' Thëàtrr• 11~ Ann~!I'- D~n5 nn 
-.r,t~ur. où commandait ~lors le 1tëni1~I Ro11q11rrnl. oui 
fui •ll~ch<' militaire A Rn"rllr.< .1u h•nJ•n1ain ill' 1'11rmi•-

Cil ·' lai.•~• en Brabant d·e~c~llmt• •ouvrnir< N M 
1 •i«I"' amili~). 1·lle vint un four jnnn l"Etinrel/r (-iu~u
lirr ··hoh ! Yai< passons .. ). _\pré:: la rr11n•s1•nlation. nn 
l.1 rrçoit n~turellement ~u quarti., z"ni•ral. D!n~r. ro111-
pl:1w nt.<. ~alanlt>rÏ• mnn•lainr ri militaire. Au de"''·I. 
lill• c;., il~ <;Ol'rl. nwc lrs rhr~se• conwnues. qui apnar
i. 1:.1i .. nl alurs au \Ocabulairr des romrdiens. célèbre l'hr-
111i,nll• if,.., pï>il11s. «ln ":'Olf'lnrlr,ur ''" r-1 Ut'.'•,· rt.-. :c;ttcrifit·e '> .. 
• t rinit nor n•'nrander ~" aê1"'ral •I• 'i•il<-r le. tr~nrhN-$ 
,, rr~mi~re lic-n•. (lfin tlr ronn:iil1t•. elle ~·•s-i, '"' llO· 

J.lr,; <'motion~ 111• ln !!'urrrt>. « Yos 1lésÏt'5 sont des nrrlres. 
1li1 ~alamment Ir !!-'n·'rnl. T. \"JÎ$ rlonnrr 1lrs in~lru··· 
rion$, mais jp vou-. prt·,·i11no; 1111'unt' trlf..,. ,·isite n'~! püs
.;,,Ïhl•~ fTl•t' la nuit ri •tu'it ,·nu~ fan,fra ~1\rt,~11~-!'lltt;11ll ramou
fl r \'Oire heautè. 

- Qu'~ c,.ln nP IÎrntH". rnon c.i-ut~raL ], ~uis ral'it~ el 
i' \.'OUS rf'nlPrt'ÎP. de toot mon r<rur. 'l 

P.I. Ir •oir venu. 1111• a1:t11 venalf pr•:nrlr~ 1111!' ~orr!. On 
lui mit sur la tl!le un ra<q11e de tranché(>. qui faisait 
moin< bien ::ur la jolie tNe il111~trl' q11r le !!rand chaoeali 
rr,iitit>nnel, mais qui avait l'air pres<1t1e aussi martial; 
nn l'~ltubla d'unP. Cllf>Ofe militaire qui lui tombait ius
qu'aul pieds - el la voilà partie pour la eloire. 

Ce lut la \'raie tournée des ~rands ducs.. ou des journa
listes. La eoméditnnr eut loufes les émotion' irnaeinables. 
Elle ht deux ou trois kilomêlres dans la hnue d"" ~ancbêes. 
elle entendit de! coul)5. de fusil. elle lut enrweulée con
grument par des senlmelle>. et la ''OI:C gr~ve du canon qw 
!onnait au loin la remplit d'un augastl? émoi. Elle rentra 
brisée. tremblante mais ravie ... •I ce 11'.st 11ue plusieurs 
mois après q11'elle apprit !Jl'6 «retle ntiil tugique>1 s'était 
passée à vingt kilomêt«s 1lu fH,nl, dam; une lranchêP 
d'e!sai. 

~ . 

M. Tardieu et la Belgique 

li, Tardieu publie SQn livre sur la pai:... C'est un pro 
dtlmo ingénieux et ~ouvent éloquent. Thème géoél':il 
mais as~ez ltèrcment développé : « Vous condamnez. 01011 
traité. mais j'aurais voulu vous y voir. Si vous saviez 
cc que Uo) 1! Geor!(e et Wiison vous préparaient ! .. _ lJ 

Les pases qui concern.•nl la Belgique sont particulière
ment inléresSlltllcs. On 1· roit, ce que l'on savait du reste. 
que .\!. Tardieu. Pt mème M. Clemenceau, ont rompu 
plus d'une lauce en [a, eur des thèses balg.s. On J' voit 
aussi pourquoi ces the1oes n'ont pas élé odootees. C'est tout 
simplement. rommc nous l'avons déjà dil d'oilleurs, pnfce 
ce que le gouvernemcut belge Hait tlivisë sui· la plupnr t des 
question• (S$enlieUes. Les uns récl6maieot. ~ans trop o~,. 
le dirf. la rive irauche de l'Escaut el le Limbourg hollan-
1fois, et le troisième ne rnulait pas entendre perler de 
Ce1; « annexions i.. 

On incrimine lL Vander\'elde : cela n'c~l oas juste. car 
il n'avait caché à pers~nne ce qu'il pensait. Les cou
pable\; sonf ceux qui l'on t cho~i comme plénipoten
tiaire, avec l'espoir secret qu'il 'N'3it un plênipotentiaire 
muet. rt q~e nos alliës ~raient plus Bdges que lui el que 
nmt<. ~os Mcrptions nr bont imputables ~u'à nou~-mêm•• 
Olt vluti1! ,·, noire eoun:rnNn•nt multicolore. Et. cepen
rlnni. nous ne som-me; p~• enrore !!Uéris des !1!>Uvern1·
nll'nts mlllt:icolorc~ 

Oraison funèbre 

\!. Leon Bourgeoi• ~ ~lé ast1c1r.t cr< jour>-d Il 1111 Jevo1r 
3u<;i pêniblP IJ1lC ~elical. JI a eu à faire rtloge f~nebrr 
ile Il. ,i ntonin llut·~~t. son pr1'.'tlècesseur à !3 rrcs1den~• 
rlu Sénnl. Or. tout le monde sait que le pauwe Antonin 
Pul>osl l'St mort du tl~sespoir de n'avoir pas été réélu. ~ 
la Ruile tl'inlri~es as~ez obscures auxa11•ll&s son s11c
re<~eur. dont la bonté et la solid31'ité s'étendeal à l'humn
nilé toule entièl'~, mai$ ne condescendent pas ju~u'à se.s 
coll~gue,, ne lut ras compl~lem•nt Nrnni:er et dont, en 
t~u~ cas. tl a bénéficié. 

On alt~nda1t le 1m~sident. l'nssaô•in, comme disaient 
certain.• sonateuN< dont lï ronie ne respecte riei1. Il s'en 
est trê• bien tiré. Personne n'etit pu cél/>brer avec plus 
J'onction et d'émotion « sincère » le lerme r~puhlieni n 
qui ... le grand clto,en que ..• le modeste sen itou r de la 
France et de l'bum~nilè dont, .. Ce lut un beau morceau 
d.êloquence. pur de tout.> ro,:,,<erie. ~!. T.é<>n Rourgeois 
a~ail pardonné. 

Lea mot. de Paris 

'li. ;\Jc,andre Dm·al. illuslre gar,11otier (le mol est de 
lui} el Pnri:ien 'Pirituel, l.rou•e qu, lquelois au~si sriri
tuel que lui. Rencontrant sur le boule\•3rd un médecin 
Je >es amis . il le salue d'un : « Bonjour, Esculape. » 

Yais !"autre: « Bonjour, ~ralope. » 
7?? 

Sacha Gu itry. r•ncootrant ces jours-ei l'in~vif~hl~ ra
seur qui veut ab$olurnen t ra,'oÎr à sa table, le dialGgUe 
suivant s'engage: 



Pourquoi Pas ? 

4 VoulcMOUt me liire l' plai.ir de tenir Jtjeuut.r 
~hcz moi npl'ts-d• mam 1 

- \'olll! IJr• i;•nlll, m~1! je ~uis déja pru ! 
- \lors hstz-moi un jour de la ;emalile pr<ithaiue. 
- Ma iemaine '51 1rch1-comble. fr n'ai 1 lu• un 1oc1r 

i donner. 
- F:l1 bien, toulrM·nn• ouiour.fh'li en lj••ime 1 
- lnipn51:bl•, j'ai ... un er. r-rmen~. » 

farrait 011 hHt (un hc~u livre aux pensée~ ~lev~f9; lait 
pensrr à b<lmonrl Schur~ (t): Dialoguei o/~mpiqun, d; 
l'écrivoin urugunyen Carlos Rcylès, traduclton de A. de 
Bengoclwu Mil~ p11r Rcrnord GroEset, à Pari! (pages 46-
<li) : 

Ouranœ, lu .an: di)otc-: d en,~t de. monii.fL. ou ln 
r~dout..nt, .. outut iarrtler le coo.n de ~ création. ...-\ mNU11"' 

quo ... tl)f&nta .. .,.;,.,.• AD m<>od•. il le. eœeTelina!.t .W.. 18 
•lllmn da Tan.,., o~ (1 ), iadi~ • .,,.,.. Knmoo "'"'"' r.. 
1-ke crve1. Kronoo ~t~ d'Abon!, pW$ ... déci4- et, profil&&\ 
d" mam•r.t oil O..raœo,oollicll6 par la cam- re--tida da ""' 
q,a.._,.., a'al\ail li.-m au1 ~ de l amoar, 11 l'auaqoo 
avoc farlo, la chltr. 1mp1lo)ablnittr.: d'un coap de bW.: d ,ltllf' 
,... nnl,. dlt-i11"" l la mtt Il..,'"""" aaauôt •Ulour d'.U.. 
nn .. ,., CMti. d'kumo ot de «:t knme wt Apju0<1110 0 pro
fnn<lo n~nelllo ! Le lkrn1•"t ff'ljt-t-on de b Tirilit4' crf.Atrier. ,. t 
nt•rnclle boaul< 

\oil~ la m)tholoi;:ir \UC nu soleil de l'l;rugua) 
~olons q1w Kronos f111 le père de Zeus, lequel d; viol 

roi de l'llly111pr, après nvo1r dètrôné son palernd. 
Aphrodil1· 1urai1 donc précédé le roi des dieu' ! 
ldoi• il n•· l~ut pas trop &'appesantir IA-de•!Ut 

u1 i; ltmm• 1s n L a 

BLUE 

Souscription pour le monument à 61mr l Paris 
a la mémoire des Soldats Belges morts 1n Fraue 

t:n m.- em-. .r 
mit: 

IUKrtpliun , IJ• ThNd.Jr DOlli 

J;a bitollmfl" U.X. nm.Jor Ff"' I< • l'owquoi Pu? • d'agréer 
""' obole pwr le ....,........,.L l ~ • .,, a Pana à b a:emoitt d.o 
.... mort. n le féii<jte do ... btli• ll!lh>me 

.\ou. d1rtins à ce l'ropos que la qualih' de nos ~uscrip
trur e;f intéressnntc ~u m~m• d1 ~re 11uc le montant des 
<vUSCl"ÎJJlion~ . 

lJnpjlroltation du l11itom11t·r Tl11'odor 111~1·it~ d'tltre en· 
l•nduc, el le sera • 

. \ou~ attirons spéc;ulrnMtl l'olt•·nli"n dt·' frn:ents de 
l'"milt~ franco-belge ,ur 11 1l .. v111r J,• mrllrc en con· 
r"rdance leurs grste' el leura '< 11hmrnu. 

Il y fi, dan;; I~ bit 1l'rl•V(r au' i.oldats btlges mort. 
en fr~nre une leombe digue d'cu•. un moyen de mattria
h~r en qudque forte leur m~mo1rt, de l'1mp<1•H aux p;i,. 
unts ,;ou.; ;on :b;i«t lt pl•a ptr&Ua,,r el Ir plus touchant. 
C:ti.I de rh~b11elé e: de Ili p1elê eu mlme t.tmps. C'~t $è 

conformer • des \œu• auprl!llc:! d' ru (11~ dt Belgique 
qui, morl' to t<rre de frallct', 1•artagcruot enln! leurs 
d~ux pairies, cell< 6 la naiuanre tt cdle d• glorièu\ 
c~1J, l~urs dernière~ 1•e11.t!r~. 

~<port d,. Um1 11rf<tdcole1 • Ir. 27,lll!t .18 
lô• r~. de ligue ... ... Ir 31)9.27 
Magasin de lowTages do llr .. .oux .. 28.lll 
C. A. D. A.. S. O. A,. Li6g~ ..... .. .................... . 115.115 
C. 'l'. 4. D. A. , Jambl'll ..... ...... .. ................ SS.~ 
E. S. O. l/t. D. A. . ...... ........... ................ 21.~ 
lS- >!6 ligue ....... .... • • ..... • !!OO. 72 
Il' d• li,;ne .... !!06.18 
I"' rég do l&nciOB , , , • - •·• , llî.30 
7• dt iisne - ........ ... !ltl.>.JR 
8. D. A. .. .... - 1,702.Sô 
r;• rf;: , d".:-jjlene ..... 24 -
011 •r.œ~::ne I Bna~!J..) 6.-
!lu R= Pari>) !«•• a du de • PCMmJllOl 

!' ... ? • • . 
t.. oompt~<"O:< mocmbh.., 
Lrt. _pclr&ts enian!~ J 1llemi l"ochu 
I'. L. M. 
V' Lortlùoir 
G Van Essen, Clwrloro1 
bou.<oriptiqn "" ~auquoi t .. mbllliott.o 
Conlr& do Réeréalion •u Iront. holgr 
Ma1or retrait~ Arch•mbMu 
Tbôodor bitonnin-aw>eat, B1'Uxoll .. 
Fernand Larsoil, à Mon .. .. .. ................. .. 
• Donne et. rt!Fte ioc:onnu ! • ............................ . . 
Leo • Amitiés F~ • do L1 V>uvittt ... .. . 

BAND 

&>.-
10-
10.-
~60 

10.-
10.-
75~.-
100.-
10.-

100.
f!!.-
6.-

100.-

BETTER THAN BUTTER 

La célèbre margarine anglaise 

Un vrai régal sur le pain et dans la cuisine 
RN TJm'l'lil p A.RTOOT .. 1r. 3.80 Ll!I 1/2 JaLO 



284 Pourquoi Paa? 

BXPOSITION ffBNRI ANSPACff 
su Cercle Artistique 

liron Anspa " ll.. gr nOI bn11el101! dt• 
n \1 a D atn Y U\ r r•, at m c TJ"' 

pl d porl!mao. 
llun les horizon•. moa,.emtntb comme l'ochn tl pour

tant 1mmobdts. du P•Yl' de Li~gt d dt 1 \rdennr, 11 • >U, 
f •pr• le i:r. n Donnay •I n 11 rmrnl '" o 11r1r d,-

• 11t1111en l d b •momr-. uo !Il Ir 
!'3 p<1nlur~. ~i calme, • ,.,1rr tl'rlle mPmt ri qui sent 

11 ptu son mlUer qu'on ne ~n~ plui que c'e11 de la 
p 1ot11rr. •impose comme lt pau hn·mlme, I\~ un 
c~lmo pên!trant et pm~••nl. 

Ttl 11 é1a11 l\lnl la guern, tel on le rttrouvt, maigri la 
glorrcu•<- blwure reçue là-b;i•, mali l'nndn d· peJI..~~ 
nou1llle.•. 1111 lltali•. par ~11·nnr. rar le~ pa1$D~" Je• 
hraux l>0is pari•iens. par Cagnu ri la Côle.d'AtÜr. 

~.11 1f111t', 11e11 ici ne tap• Il 1'n·1I. (".-1 11u1· rt' peintre 
1•Jl s1h o!to lui. On ne peul •'rn1111>1 hrr de JlN"rr li ces 
ho~eur~. h cc~ Ppl>iste.<, <1ui $0111 le~ plus 1lo11A tics hom· 
111~• p;•rrc que lu plus loi t•. 

lf,. les f1·11~nts de la doum krrn "allonne su-pen
dront l•I taLleau. comme dans un or~toir~. rt, dnanl 
lui, fnont leu~ dholion5 à leur p1trit, 

On nous écrit · 
Dan.• votr• tmru#ro !ltP d11 t>t jour. 6 u--ril. J'" li,,, tn fil'flmu~r 

î•nt.i::nph" dt! \" t~ Alti Il" ror~c-t.4 à .-\lpllôD ~ IAmLllhnttr 
t>hrtC{" 1-a1nnt4"! 

• Mai" JI ti1t f'Ommto tia J'hommt! actii. ôb-ocf qal, l'i. rrff 
de <OU" ~lJtlDmt iJ •n>Ombnl, C'HI If"" ~ ri"'l mi 
.cntei t n'a pa• trou"' ne • 

c QaJ <'<St qwc > ? 111 •I ttla d&... an art~le dftlitl à Ill> 

p~ftff'Gf d• lstllra!att' 1 ' 

Ca plOll de pr.1fo": 
P. S - F•\lei 1" 11!.&""• 1"al \'OGI! plait, de ""pu nvr 

mon nom; ,. o'y tü-r.-• natltme.at 

C'c51 rnlendu, chrr •uq•Îon, 011 n• cite ra• 1olr• nom, 
car r'e<I là uni• sale l,J,1gue qu'on l'ous frr.11t. 

UO ehPoniqoe du 5pOPt 
Le tmo amrnanl 1'6quipe militaire britannique dt foot· 

ball enl • rn gare du :\ord le samtdi 16 a1r1l (sainte 
Odette). " 1 i h. :,; , trè$ uacttmmt. dennçaul donc d~ 
tro" minutt5 I~ 111 coups de 18 heure~ (6 coupa pour 
15 heures. c) Mrmon !) qui ne 13.rdèrent pas i aonntr au 
cloch.tr de l'lgfm \OÏ&ine ... 

o~ wagon Je l~lt, dtKtndit pmtement le prince 
Charl~·Th~dorr d~ l;c-lgir,uc, \<lu d~ 5a ttnu• de ll!JI• 

rin. un peu usagée, •in,1 qu'il con•ienl à un parfa1I 
111id,h1pman, une ~ro1•e canne à crochet au bru. Le 
prince. en m ·11.onl le pil'll sur le quai de la gnr", rul un 
reiiard lègemnrnt inquiet el ~tonné pour l'imf'0'8ntc d~ 
légolion d'olfiricrb ri ile ci1·ils qui s'avançait dans u di· 
rection. 

fausse nlcrle: Io dfügnlion était ü pour recevoir lt~ 
joueur< onglai~ ri le prince l'échappait belle! 

f'réct'Ja111 l<s sol.lai• lmlanmqu~s. tt'•i• slhlillqu'I 
genUemtn tn ci1 il apparurtnt à fa portière d'un "'Ion. 



L·· maior Lo irt..1111, U-h 1-J~gant •n khaL1, au111 de nolr~ 
•nll l1<1n1ng, 1air111alheurcui cl lm!nant u11 l" u la Jnmbc. 
à >On habitudo, u po1 I• • leur rencontre ri leur 6<>Uha1ta 
1. L1tn1rnue. Ali rri;bt, •hak~hand•. 

li<tn.~..;. 1. chapc<tu a la 1111111, Ec pr<S<nt~11 6 son tour, 
!or-que l'un des off1c1t11 ani;la11 lui coupa111 la parole : 

• .\uh ! l.Gok'a mlcrprettr1 1 hue are lbe lugg.ii;cs ... • 
C:e,1 dur, pour un \ltUX conutarJ blanchi aoua le har· 

nait! 
111 

Tout en 6C Jmgcant lùCI I~ sortir., quelqu'un lit remar· 
q•H:r •U• ul11c1crs 1ui;la11 la p1 ~cnce du prince Charlu, 
qw a1a11 1oi11gê, ~ leur insu, dJno le m~me Ir.tin qu'eu1. 
:><>u ,\llc~e J•r<nall cxmgé clc 111011,1~ur le tht! de gare, ri 
.ëun arr~le à qutlquc;i paa d'une r.<:•ère auto, de tout<!I 
1>.rts calleutr~e. tt 1ur le a1•ge de laquelle u tcn•Ïcnt 
de111 genJarmea. 

• la, IU ! dit un do msula.~. lanl •I< prt~auliuna pour 
\llS vnnco u 5J mr•alluques '/ 

- liais 11011, mon \1tu1, ctlle-là, c'est la •oiturt cellu
l..a1e •.• L'aulo du prince e~I derrière! 

111 
Le rnatch 1111hlu1re A11glcterrL~lldg1qu~ eut donc heu 

le k11Jcm•111 au lHr.111 Ju l.cupulJ l.lub. Un aait qu'il lut 
11es plu~ 111tcrc»•11t, (1u· 11 11c ltiuuna par un dra11 u ~l 
ljU Ull puultc rchll1H11lcnl jJcU 110111LrCU• W, mulheu· 
1cu.cruc11I, le• mil1t.111c~ \!IJtcnt en trèa m!uuc n1111orit~. 
CU qui ne JtiJIHtU~I pu. d i'lUllth'f llU~ IU\ llt·~, et 11011 llU.llh 

ru1son y cis~1~1u. 

Le priure J,(:opuld douuo le kick-oU a.ui opplaud1ssl'
mc111:t th;!4 ~11 T (;1t1·IJ1 !\, d 11• lllltJOI j JSflltl llOU! lll fl'IJIJl 

qucr cu111b1c11 le 1/iut ck 1'11l·r1hcr du tr6nc a•all gagné en 
force tl tll pu1S>1n'e d~pu11 llllti ... IA:llc •nn1·0-I~, en 
d!tl, le MJIJll Lcl11poltl ùc lldg1quc, en 1tn 1cc au front, 
donnait le • coup d'cn•o• • pour la !1111le de la « l.oupe 
Ju 1:111 •· qui .e d11put11t aur la .,raine d'av1~hon de !>imtr.
ldt::Sbald, tout a celte de Coi)dt. 

11•1• tl 1 a cmq ans de cela, m1jor ! 
111 

.Il. ilo~tt. mio1stre de la dtlense nationale, aui,ta, 
dans la tribune royale, à la plus grande parlle du niaich 
et ne lt qu1t1a que lon•iue le ruullat !mal &tmbla ~t"" 
~cqu1s. lh 1Tloorc les p1 cuus, le ~tnèral lh~Luh k el le 1111-
ni,1re d'Anglclcrrc. an1~ au pr~mier rang, ·avaient pri• 
11Iace le. colonel l•anhuys, ~ous-chef d'ét.tl·maior général, 
el le ma1or Je llcn111, aide de ump du Roi. 

El JC 1ous auurc que pu un des incidcnu du jeu 
n'écbJppa à Cl!I deu1 ollicitrt 1upfr1euN, qui ne chir· 
cbaitut nulk~•nt i dmimul~r I~• emo11ons quo l•ur pro
cu_ra1t la parhe. Ils y prirent 101e - po:ut-.\tre pas protoco
l11rt, m11s comb1<11 t>tusable rt humain - 1~1'1que le.s 
Belge• marqutrcnt leur ~cond but! 

un c·l 6port1! ou on 11~ l'c&t pa>, n\-sl-ct pl.!, mad•m<' 
111 

CORONA 
9 9 

Et crux-<·i. d'ailleul'l!, nous conaolrnl de Cl'Ur -là. 
Sait-on que depuis plu~ d'un 1n l'F..cole mililair• rt'

rlamc rautorisation d'in•taller 1111 ltrrain d, po11• den• 
uu, pu h• inulili•Pe du parc du C1n'lu•nt•na1rc: que ce 
t•roj•l a n'Çll l'approLation de l'lt1l·m1jor de 1'1rm~; 
qu'il t~l rapidement d r1111iqu<·mtnt rhh~•ble? ••• llai5 
qu'uu '~~e autant qu'anonyme rond-dtHuir des trar1U\ 
publics eo reta~. par une innplir.ablc opposition. la 
réali<ation? 

t .. minist.re compHenl ne rourrait·il mtenrnir utile
m•nt el ratifier l'ac~ord qui permtllra à nos randidal• 
officier; de disposer d'nnt plaiM de jru~ N 1lt 1porl,, à 
prn1imilé de leur rasorne? 

Vrcroa BoN. 

l 5JN.Di[ftl ]J~_V,Ef/DI C41Ji3 
é:" ~:-:i-srr.r; cl-:..l~ ;,au~s.• \.1u 
ft'.~r •• ~·e.s r~~,,,,Î .. t$ lt$ au1T1ên•s 
cte•~•nc <tr-tt moio~-, u".:oo C ' 

L~ trr.1.1dtrt"' 
1,,.. _____ _.._.~ ..... ·~· 

Vmt ~aelrilfe 
Il tertre 
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Pout-a u oi l?ae } 

llu Soir, l :! aH 11, 3rliclc de 1.. hc1 rd !Ut RauJ, • 
Jaira à Bruttlld : 

LA nou•ollo (dt oa u:ort), quoique r..-, 1i'l•lJl qu• prima· 
lllÛ<! •• 

Il en eH s• u(nlement aimi d~ l~utes l•.1 nouH.lles, 
lnusses, d• mon - luco qu'un redact•ur du Figaro ait 
un 1our unpnm daru &in 1ourn:il eelte phr se d mru 
dl bre : « \on• bOtnmtS prev,ue IOtll mort•b • ,. 

l.Ours 1'1ùard lta1t d'ailleurs di :.nut, m êcmanl 
&udda1re. Il cert!, plua lom : 

L"IdM "i'·•1t IOC1Jo11r11 ~n lw.. Mm clic 6l41t ('f1.iQD.DJ~tt 
rL mu('tte, Nftl •u ... an moy~u de wmmuruCllhon "\l l'N,ttÔ· 
rieur1 dina ce oed1C'lt. d'ar;;ile q\\i ne dnait e'otn rir que aur NI 

lnmbC!. 

Bon exemple d~ Etyl~ dadu. 
Et plu~ loin : 

llaadelal,.. • 6crit • 
• Los lle!i .. ~don< la I~, """" 1ur ~ durl)tt ., og 

qaelqoo ~ d '•ppl'O<h&r.t.. 

O'opproch~nt d'aHez lotn. 

??? 

lu amateur1 de tiru fui$ du Beaujola111, Ju Mkonaais 
..i de la Bourgogne s'adre•~nt à la maison Cohn-Arçq, 
82, rue de )'Abondance, BnaeUe~. qui pos.~de un ltl!Or· 
timeot des meilleurs crus de la rêçolle tUt :'>, exctption
n~llemenl rlua,•ie. 

11 1 

Du journal .llidi du ~ :l\'ril lQ:l l : 
L ' bomJDt le plui •1tllX du monde 

C .. ~ 1111 Xordo, il a au.in• ._ l:<{)' .u~ 

Torah - COii 10n ..,,,.. - a qtlll.U le tr•ntl, 11 y • 70 à 
:;o...., 
t. Slmt tare !W a •OI' an .,,i.:.i., Torob qgoiq:>r illlonnt, 

• - "" ban Mlom><" 
Informe '! Quid 7 A·t·il une ttli d• bo1! 7 l:•t-il rul-d•

our11upe 7 

?11 

Du A/011ittur du ? avril 102i : 
ùi oomm~• Adtnu, Jo"rbln1°1"r&11çouo, .,,, Jiap•1u• d•11W. 

le 6 "<ritt dern.ior : 
'faille : 1 m 60 to•nt•n. th .. ous chll&l.O fono6, ~·iu !.nu.a, 

ll..cebo pot.te , mec""' et t....,,. rond>, le11t ~' C..rpul.moo 
- fcnw; pooUU.. &no 111>.:.oppM 

\ 'k<=tuh œt llO!rt "' r.oton, -lien b. œln, «>q.. en 
~ ... -tt 

Qu•I ain~ult accoutrontnt pour une per:; nn 
corpulrnte ! 

'! 1'! 

/.~ Jli/ro1.ol~ 1lu G a1til l!l~ l : 
l ' n urtt tD S) rle 

YW>no, 0 - 1.6 lnlll op6c:ial tioro.nant l'cs-611Jperour 
Clut~•. a '~' arr.té œ ooir t Pruhnftlltn (Siri•), l'•llitudo 
d'uM p;&rtio ~ .. ouvmn do Br6ck D)"lU\ fait jog.or u1<1ppor 
1 une toa œnt untlou immfdiate. d1J 'opge 

l:nc i.ltc, \0)0115, 1i~ pa,<er (>3r la Sirie pour aller Je 
l:udapal li Bt'rne ! liais que pcos r ~uss1 dt' omriers d" 
Brûtk qui s patent de. \ O}ages en ,\~1t-Yiofurt' pour le 
plaisir d"en~ utrlanilrr un ex-empereur 7 

??? 

E\tr111t d"un prc»pectu• èlertoral 
Si Io éltckun c!onnal. k-:ir <Ollf,.at< a la liow ouTtià."<' 

:\• J, DCr.J8 >alll'l>D! ptC~"' J'&'tl<DI U ~ tl °" 11111>••, llOll> 
a.:roru IOlll d• 'l'!L.!!r à l'cntn:t o do ""'1,., d... ôgo(il.o. dn 
ffiJles. Lo palnl 1 rn:c!JUI qw "°"" lior.I à co:ar oera, po11r dE 
°"1•r, b hit•• tot.lr• le !:"" dW~<eur, af1u d• lui Iain 
gr.rd•r o.on mtd• nu, coumr d'1111• •01.i. la trannée de h 
commune du ru tau. qur et l r:u»Î"nn6 f'D foytr d"ep1dlm1f" 
qui pour lt. .. babiUUH' t M un d. l'i' r [••tmaJ1e,nt 

Qt1~ 1oilh lnl'n ~u hal!ouillogr d~ promi•rc .i~~RI', 

??? 
Sur UD<' allkhc Hackin : 

· _. TROWER'S PORT 
. Ttltl'MOH !'- 1115 

Lr1 111cr111ftri1r •I /•1 d•ismi non u1i/i!é~ nt sonf piu 
r<ndur. 

1

-..+ H l'ERNe ROULE 23, 6tl11i1 d1 Rel, Bruclles +-« 1 
TBt - PORTO - VINS 

P'Olll OAA8 l'llYt:L OE 8TAA880UAC 

T.I. a. 7690 - U\'RAISON PM Al..ITCMO!lll.E - l d. B. 7b90 

l6 gourme~ pn/ùenf le 

~l"~nà el"ém~nt 
le mellleur ef le moins cl11:r 

nk 10U• L\~ VINS >IOU•bl U% 

JUIQll'IC:I tlolPOarts Dl , ... \(Ir 
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SOC.AN DES GRANDS MAGASINS 

Vàl\derborgl\t FcE7 

• •• 

46à58 
Rue de !'Ecuyer 
BRUXELLES 

DE BUREAU 

• 

Comme du Beurre 

BRA 
aux Fruits d'Orient 

1 

Fr. 3.30 le 1 /2 kilo 



DAVROS Comme du Beurre 

CARTE ROYALE 

CARTE OR o o BRA 
CARTE BLEUE 

aux Fruits d'Orient 
Qualité insurpassable Fr. 3.3o 1e 112 kilo 

VIN TONIOUE GRIPEKOVEN 
à base d e Q u inquina, Kola, Coca, Guarana 

1 c ces du lravail, le: surm .. nag<', le~ d1Jgr111s, 
l'àge, ~ 1ènenl souvent une dépression consi
dérable du syslème n ef\ eux Ch.:i les per· 
sonne:; , 1cllmes de cette dépres~1un, l'appétit 
tlisparai1 bientôt, le cœur bat moins souvent. le 
~ang circule moi as vile. Une g'rande fai blesse 
i:enérnle .s'ensuit. Le malade 5ouflre de \'er 
tiices, <l'apathie in tellect uelle; le moindre 
effort h11 cause une fatigue éGrnsnnte. Il est 
nern:U:\', impressionnable, mllable, 1nste. LIL 
ncur:tSthénic le guette. 

C"est alors qu'il COll\'ielll de r~générer l'ori:a· 
nisme par un tonique puissant Notre vin comp<>sé 
e•t cerres le plus efficace de tou le~ rerons11· 

tuants. Il oltre, d issou" da ns un vin 1ténére ux , 
tous les principes actifs du quinquina, de la 
kola, de la coca cl du g uarana. C'est di re qu'il 
tonifie l"orga n l,.me, ré veille l'appétit , a ctive 
la digestion, r .;génè re le système nc rveu'I:, 
bref, ramène les forces perdues. 

Le i:oût de notre vin tonique est très àgréable. 
A ce point de ,-ue, comme à celui de l'efficaci1é, il 
ne craint la compJraiwn :avec aucun des tonique:; 
!es plus répulé5. 

Dose ; Trois verres à liqueur par jour, un quart 
d'heure arnnt cl1aque repas. 

Le litre Ill OO Le de mi-li tre S.SO 

gu Yeute à !u PHARMACIE GRIPEK.OVEN, 37-39, Marché-aux-Poulets, 
BruxeUes. On peut ,:1•1·h-e, tflct11lin11er (n° BrnxcllN\ 3245) "11 s'udres~cr dircrtenwnt 
à. l'oflldne. Remii;e :~ 1lomi1·ile ._.,·atnite dans tonte l 'ngglumfralion bruxell !l i~o. 
En•oi rapide en JU"O\ 1111·e (port 011 "'!:'!). 

D4pOt dos Spécialités Grapeko•·eo pour 011enJo et la r6fioo : Pharmacie De Vrocsc, 15, place d"Arm ... O.t....i .. 


